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SANS CHARGE.

NAPOLEON SMITH
Fabricant «le

mm ET TIMÎTll
CALENDRIER.

aeceerdée a il/. .fidin Thom, de Toronto^ sur le j Toujours i«u nuiitm uu .iMortiiucut varied» 
pion (1rs I errements de Dix ans, le. 17 Mars 1S70, pour S 1*000 et elle lui pit pnt/ér Mcublen. M. Smith peut livivr «Imqn».* jour 
le 1 i Mors 1 880. Il n eût pas A mourir pour gagner—quoique les SI.0(H) auraient et*! 200 TINETTES d* d!fièrent ch grnti- 
l’ronipOllieilt Payée» à sa famille s il fût mort pendant les dix ans-- La t,t#nrH pour 5» 10» 1 5i 25 ''{ 50 livrofl*
Prime Annuelle, était de $95.65 maisles Dividendes Annuels réduisirent les paiements j DECOUPACE
au total de seulement $834. 10. Aon seulcmiut M. Thorn eut sa ri* assurée peu- j * #
dont dix ans SANS RIENT PAYER, mais pour ses lvJO il reçut un beau j j / } 1 1 /li"
ê I ,«00.—Un profit nef Je 20 pour cent. ' I vM I ' t'i ' IlUnnln \ [

Cet example est un échantillon Je. /’Assurance Ætna avec des Verse­
ments non-confiscables. qui dement très populaire parmi veux des tissurés qui 
jouissent (Lune bonne santé.

[jf.eterur, si vous avez bonne santé (car aucun autre ne peut être admis dans et (te 
forme d} Assurance sur la vie et de Versement combinés) fates application pour une 
Police immédiatement en vous adressant par écrit au soussigné.

tap1 Pour Tariff ou autres informations s’adresser a

t

Bâtisses.

héritier de sa puissance duns lu juridiction le pays. Cependant M. Blake avou-
l jèu^'sii K.anroiT'd,. rimerai"' ; T1’'.1 . , i ait plus tard, dans son fameux dis-

I ‘ *. ’ 1C Chantal .» >1 h Ai j ,W0UH 1 influence déco HCUtllIICtlt, nOUH ; j* a U
: i n-inii-i qnnrtii*r li> 1, & t« li !> m matin. éprouvon-: lo besoin d'exprimer lu profonde .. L ‘.’ ^ ■ .
| •*»"»«««• Honr.-*., A PITospi.-.- st,. Klixabcth do | „fl!i0tioii dont nos cœur' sont, remplis à lu y<-kenzie avait auSnKMltc lef taxes
i Km nlmm le 1. ; p0|1H(,c t|es s0t'.ll0s déplorables qui ont OU i d°.tTOIS ni,11,0ns Pour ,es f,ns dl> Che­

* Y,‘“- fî‘ Y""""' '‘‘n,cfK''"r. 5 -3 lieu à lu translation des restes de votre ' min du Pacifique, ht on se rappelle
■i Dim. 'ÜÆ'sX D<>l t Il Prédécesseur do sainte et glorieuse nié- de quelle manière fut conduite l’exé-
5 Lun. st Laurent .liwtinion.Kv. 5 2>t <; :n moire. cution de l’entreprise. Qui n’a à la

Quarante Heures, A Sir Marie, le 5. Nous en avons senti une vivo douleur j mémoire la faute commise par M.
’ ’ rco que ces injures s’adressaient A ce! McKenzie d’acheter des lisses d’acier

iM°,nî-''Cï ‘*u' 11 •40uv'er,MÎ ■’’j longtemps -, un pr;x tr^s élevé, lorsqu’il y avait 
llylisc en accomplissant tant d.ouvres ad- orte tendance à la baisse, perdant

s'était attiré m. si haut déeré i'ad...i/a- i !>’ir cctt'c transaction inhabile une 
lion »*t fa flection «le tous les fidèles. ! Finnic (»e $ 1,^00,000. M. 1 upper

Nous sommes aussi pénétré» du senti*

ü Mar. SS Sotvr et t'aiuü Paji. 
T Me.1 St.GVorj*»*, Muiivr.

5 jT n 2(j parce que 
r> 2î‘ r, jt

Un 1 ST. HV.UIMHL au contraire a achète 50,000 tonnes

Ou à

ORR & CHRISTMAS, Gérants.
MONTE K A T ,.

J OS. N AU LT, .N *
St. HYÀ( INTI I K. 10 80 12 20

IMPRIMERIE
v > - }. * *, -.•/ ’ • • \ . -J‘

DU

M. Smith a formé uik* ■'Ocicté avoc M. Louis 
VaH».*nnirt, M»*nuisicr ot Chargentior, cotumo
fabricant J^Portos,Chassis et Mou­
lures et Entrepreneur do Bâtis­
ses. lV»*Hé<Iunt un l*«>u outilla ;«• mû pin la
vap«*iir, MM. SMITH ot VADENAIR «mt lmi 
état »le remplir les commandes i\ meilleur 
marché que dans les boutbpies ordinaires.

Ils ont au service du public deux machines à

RatotGP el mkmw le Bois
COSDITIOÜS FÜ5ILES!

St. Césaîre ' Avril 1 SR 1. Q m

St Hyticluthc, G Septembre 1881.

HOMMAC/:S A LEON XIH.

meut lo plu^ pénible, en songeant combien de lisses d’acier a $1,500,000 meilleur 
ce» outrages ont déchiré votre cœur, X marché que son prédécesseur, et à un 
vous Près 8 lint l\Nr*», qui Cm.es si cher i\ million et demie de moins qu’elles 
tou** !es entant- de i Kgli»‘\ et dont ,»k Ron- aurajeni été achetées un an après.

Adresses d’Affaires

.. . . . ,, , i____ ________________ ________iprcs.
_______ 1 l'ic»' ^ M f.'Tli,U< P»r "ombre d ae.«>« , ^ gouvernemcnt actuel est revenu

Mes lecteurs se rappèlent encore .Morio-t-emctu pour Votre Sainteté et si 1 son PlaB Pr»mit.f de faire payer la
les scènes odieuses qui ont eu lieu à efiieaeement pour la société catholique. i constructions du 1 acitique p.ir les 
Rome, lors de la translation dans le Nous soutlrou» en pensant que les scènes terres du nord-ouest. Dans ce but
mois dernier des restes de Pie IX de , sacrilèges que nous rappelons sont une ex- il demanda un octroi de 100 millions
la Basilique de St Pierre à celle de ? prossion satanique de hnino TK-xli^o d’âcres. Que dirent MM. Blake et
St Laurent hors les murs. On sait: el con,re K‘ Vurbef.incarn,! ^r»*-*** McKenzie ’ Que ces terres étaient
déplus combien le ouïr de Saint ! par "°" /,,otro t‘j’ .A'YTA lio Pcu dc valcu'' et llu’on n’obtien-
Père l éon XIII a été néniblcment ,|,<n?n n iun lu,,,‘niI)t<‘ur nn ls ’s 1 draft rien de cet octroi, qu’il faudrait
I CR uon Am «I Civ pcmmcmcni orons amèroumnt ; cl nous oflrons nu , . . 1 , ,
afHio’é tvir ces nui immmvni , a1 •. . donner ccs terres et paver des colons
visiblement une recrudescence de rage de ce smuiment douloureux, coinine une i Pour aUcr ies habiter. Lorsque le
impie delà part des italianissimes amendo honorable pour ces attentais. ministère eut sign»' un contrat avec

Nous sentons aussi que vos actes odieux des capitalistes pour la construction 
la triste situation où so trouve du chemin, les memes MM. Blake et

.Ûj Æl

contre l’Kgüse et la Papauté. Mon-
tRLIKU, UhLaIUUTKIik KT »Ea UCll KM in ; soi-neur notre Kvèque ;i cru de son voir, i

A VOOATH.
Tiennent leur bur.-nu nur la rue St. Dénia.
MM. Tku.ikii, DkLabbvkhk A Hravciikmin 

u-vront b*s cour» Criminelles et Civiles.
Louih Thlukr 
RotJOHKK DKLAlITlDèHB 
A 0. T. Bkaitciikmin.

M. Hya»finthe 15 Avril 1870.

devoir a cctto occasion dc transmettre V l.t,v 01 1 T’" a,,‘ McKenzie prétendirent que le gou-
à Sa Sainteté l’expression de su sym- ^iî-,-t sa l.b-rte ^o.u 1 abjot tb démon- vcrnement avait trop donné. Ils
pathie toute filiale et vh-cmcnt sentie Vn,‘"'" >« pnm-ieC.lto dirent la terre vaut $3 lucre, cettepat n 1 uiu muuc uvjm IILiC* dou IvHise doirccouvrer uu pou irtoniporol »•* , •
mr b, lettre suivant.' nue v» r.rm- • • * i i . • meme terre qu ils avaient dit 11e rienP*11 *a icllic hua.uiu. que vji»iu .-ou la »auveüard«'«lu respect nu on un , . 1

ST. HYACINTHE

d»tu* veut bien nous permettre d’insé­
rer dans nos colonnes.

St I lyacinthe, Canada, 9 août 18 •’ 1
A Sa Sa in. tefé Léon X 111 

T Saint- Pir*

nu son ni siuivolcti'I»* mu r**sprvr n ..v. . 

doit, .‘t lu i.br-vx-uvv,- I ■ lu puis'.,-K- et 1 valo,r- °" nc donnalt <1™ 2$ mil‘ 
h- droit- pi 11 t reçus lu Christ. | lions d acres de terre, et ils crieront au

A t honinngt* de rv-;>»*<•{>u.»u-e cin»b> monopole quand M. McKenzie en 
lé;n<.*«* qu«* nnîis ollVon^ i \’i»tro Siiintcté, ivait offert 55 millions, donnant une 
unu-i sommes lienreux h» joindre la conso différence de 30 millions.

Il*» suivront t1 • s C»uirs »lu district. 
Waterloo, 50 <»*pt* !nbiv 187J.

. . , lntion ou Kilo pourra recevoir en nous on­de ne nuis ne pas exprimer .• N otre . , /1 1 1 tondant exprimer que, maigre les attaque»

V»

S£*-T/Atelier est fourni d’un 

Neuf et dans les derniers goûts, et de tout 

ce qui est nécessaire pour entreprendre l’im­

pression de

jhj;n st jma 1 \
N» >TAI KK

I Mur»»nuT sur la nn* St. Denis, aux am’IriiH l*ti-

Sainb'té les .sentiments «le profonde et 
amère tristesse dont mon -.itm* a été rem­
plie. en apprenant les odieux attentats qui 
ont été commis dans la Ville-Eternelle lors 
de h» translation de* restes ptveioux de. Pie 
IX de la Basilique Vatican»* à celle de St.

de ’ incrédulité qui *e finit sentir plus ou 
moins partout, la loi catholique domine 
glorieusement dans notre pays, ‘*n y main­
tenant une entière soumission au Siètrc

Mais s’exclamèrent envers les otvL
posants : le chemin est exempt de 
taxes. Non. Toute la pat tie qui se 
trouve dans Ontario, Manitoba et la 
Colombie est sujette a taxation, et il

remix <i«* L. R. Adam. »Vr, N i* «*t «fi- L»»ltr»i*'*- r >r 1 . \ * *. . ‘. *
■ . Bemi. li,-ü»iii. ■' s , .\v,„ aïs. port., voisin** Lau,v:,t- M,il P”’.....  "w| n,HS|”” raP"«««

Matériel du Percepteur du K-'« nu. sur vous. I rès Nunt IVrc ot j ai mesuré

A poM<diqn«\ ot pi** ]».‘s nicmhrcs du Clergé i ^ y a qu environ 90»j milles dans le 
i»* co Biocèso, soumis respectucuscincnt à Norc! Ouest.

l’autorité »le leur Kvèque ot agissant •n le que nous allons obtenir pour 78
* 4 »

29 mai - 1881.

u eu­
ro s p c et us f

( de suite rinten^ité do la douleur dont votre 
i cœur » <*té saisi ot accablé par cotto r :mi- 

lestât ion impi»* ot sacrilège dont éotro 
Sainteté .1 compris mieux et plus que per 

I sonne la signification, la portée et les çon* 
séquences. P«*s couséquencesjle mon«d»* ca 

! tiioliquo !»*- appt^lioudait vivement avec 
, Son Père bien-aimé, et voilà qu'elles appa- 
missent auj»uird’hui dans toute leur triste 
réalité.

LE DOCTEUR F RED B K1C - D E S P A R S , (’’en e-t donc fait, Trè>-Saint Père,votre
médecin et chirurgien etc,. captivité est clairement a fil nuée par je fait

informe ses amis et b* public de St Hyacinthe inline t. » i * 111 qui vient do se passer 1 la !.»«•<• 
don environ» qu’il a transporté son bureau du monde entier. Kn effet, comment Voir

TÜRCOT & FRERE
MEDECINS-CH1RURSIENS
Coin des rues Casciid»*#* x Mondor.

ST. HYACINTH».
I Dr. J. E. Turcot. Dr. 0. IÏ.Tur

Août 1880

état pour leur propre sanctification ».*t • 
salut les âtnes rjui leur sont confiées. Lu 
retraite dont nous terminons les ni«*ux

une parfait-* union.-«mit .minirs du «b'-sir millions, MM. Blnk,- et McKenzie 
io rotuplir tous les Revoirs <te lotir saint | auraient payé 120 millions.

1 .a politique des conservateurs 
donne iu pays une route nationale

. . à a fait queeoufirmer etTnous ces I cnt*Sremcnt indépendante de tout 
dispositions. Nous ut tendons leur persé- j contrôle étranger, et la compagnie 
vé»* »»Hv ot leur efiîfïicis* do le grà»*o du . qui a été formée sera le meilleur agent 
oie) obtenu»* par la Bénédiction de Votre que le gouvernement puisse avoir 
Saintet * <]ite nous implorons humblement, pour coloniser notre immense nord- 

St Hyacinthe. Canada. 2fi Voit DM. ouest.
M. Blake lui était prêt h sacrifier 

une partie du chemin et confier la 
direction de l’entreprise h un

mu vent simuit urcs.

. • *

et autres ouvrages plus ou moins volumineux.

aussi

ru« Momlor. v,.i«in d,- M tiw où il pourra j Saint,-t.'* pourrait-elle parai tro dans les ; OU 11 LOUES MOTS Pii M syndicat qui n’offrait point une force
otre consulte i t,.tit.*s lictin s lu jour ;■« ■>.• !n , rUl> j,. <a Citêi'ontilijalc.sîins être exposée ' 7V 'PP/. /.' monétaire suffisante nour commmdernuit. Le Dr. ayant suivi un cours special pour A i.. . « i , . 1 1 1 nu.uu i«iirc MiiuNiiiue pour i ommaimir
l’êtmlo des nmladi»^ de» y»*ux et; de» oroiile». j\ *1 M !. *l^e‘ i, s lMl> .*'.||nr»».|nt->. , ------- la confiance sur les marchés eurooé-

| croit ôtr«* en état de traiter convenablement ccr I puisque i impie!»* qui y règne en în:»itiv,->r 
| atlfctioiiH. nfépargne pa» même ses saerilèges injures

Résidence privée au-dessus de sou oflice ■ aux cendre» vénérées de A’otre Brédéees- 
• *-------------------------------- - —— ; gein. |0 «rftind et magnnnimo 1 *ie I X.

o

r* o

m mm m trmmu
mmummè*mu m imrn.

ItmU i'DT£)L\IB

Ktmnu»
pmurni,

De toute Grandeur. De toute Couleur. Avec 
Dorure ou plusieurs couleurs. Sur Papier Blanc 

ou de Couleur, ou sur Carte ou Carton.

B L 1 ï G 8
simm

europe
M. Tuppcr a prononcé on juillet, ens. Dans les livres de quotations 

dernier à St Jean du Nouveau-Bruns- j des agences mercantiles, de Rrads- 
wick un discours qui était le complé- trect en particulier, certains hommes 

hlV'vt r C’o^t évidemment l’heure do satan et le J ment des finances. Kaisons-en con-1 du syndicat qui étaient représentés 
lvt*:i*ij cv < commencement d'une tourmente nu Votre naître quelques traits principaux. valoir 500 piastres, et tous réunis 
lü ; ca*ur de I ere, ci»* 1 »)!itde et de Ivoi aura à | L’Hon. ministre des chemins dc valaient $2,600,OOO. l es capitalistes

fer est un de ceux qui croient que la n’auraient pu subsister trois mois, 
confédération des provinces nous a Le parlement a donc eu raison de 
donné uni: importance considérable rejeter les offres dc ce faux syndicat 
et a été un succès. Examinons les; et d'adopter le contrat signé par le

instruction 
peut

l’une f«3rco invinoible.afiti que vous mettiez à $57.000,000 ; en tS8o elles étaient que progresser et la population s’ac- 
tous vos ennemis ».*n déroute, et que vous j de $86,000.000, et les exportations croître énormément.

on s. I

d W H air 4 R now
Xi'M^pnjiT A«lvrrti*iiig Uni

;ïi*£S'£; NEW YORK,
DENTISTE.

endurer d’indicibles angoissa^. Que ne 
puissions nous éloigner eot amer calice de 
votre bouche sacrée Nous le fV*rons autant 
qu’il est eu nous, Très Saint Père, en noue

T TT? TÏTIF A TT ( mlliam autour dc votre personne et de lu c a un succès, i-xatmnons les | te u a<.*« qnt t ic eonuai signe pat
b.iAUiiAAU, -- - LiüULiiLC ,;,miro Apostolique, ot en suppliant tr.V- j chiffres. gouvernement. Avec la constructic

1\UC Monitor inlonunent la divine bo»t<5 de vous remplir Kn i «Stjylcs importations s'élevaient rapide du Pacifique, le pays ne pe:

Porte Voisine dc M. C. Ledoux.

St. Hyacinthe. S Mai, 1879.

■n QUESTION UNIVERSITAIRE 
181 ____

Blancs de Rôle, Listes Electorales.

MAS!’F.[('TURF. I>R DOIS DR

L. I\ MORIN,
RUE ST. JOSEPH, ST. HYACINTHE.

j J n *it nue pbiec P-teia J

MOULIN A ScFe ET A BARDEAUX
Parti-s. Chassia, TalousieK, Découpnuv, Tour- j 

nag»* .M«>ulurep tout»*» <nrt«*s faits sous !

Tel» sont,TrcV-Saint Père, les sentiments millions les depots clans les banques Une dépêche de Rome annonce 
»1«* i Kvèque, du clergé et des fidèles du d épargnés de $1,422,000 a $11,520,- qu’un comité composé de trois cardi- 
Diocèsc de Hyacinthe, uu»* i»* me s ais ooo, les revenues des postes dc $1,- 1 «aux 1 étc; ch tv<ré mr L- sMnt Pèr^;,.r T i„U *vr 000.000 à SI/.4.S.OOO io d. Si.

.Samtoto, en L.i priant Je vouloir bien les millL.s dc voic, fcrroc.s de 2,5:2 à question universitaire.
:’Lrr<" r 7)0 v!nv!'sainteté .6.891, et le nombre de lettres aux : ' Leurs Eminences les cardinaux Si-

I.,; tout dévoué et très itll’eetiontié iils. î'!,r£‘u;v dt; Postc d,: 1 |6 millions méoni, Franzlin et .Mortel font parti
■ L. X. Kv. .le Sr. ilyueinthe X ;>,Ia lc reaiUat de 1 impulsion don- j de ce comité d’enquête.

.St Hyacinthe, Canada, fi Août H81. j née aux affaires et aux entreprises L’enquête terminée,^SaSaintéLéon
t /*, r , i- ' , •* par l’établissement de la confédéra- XIII rendra^llr-mênn* îintempnrLe Cierge du diocese, dernièrement | *xlli rciuira^uit-mune son jugcmenc

,, n sur cette importante question.

m Ct A et f'VY rr/T'f Et ! donnv-r tout»**- s»iusia« li«»n m piibli».*.if. i . .. .

nagi* <*i :•! oui lire» «ie iniiias soriv» lau.s gous — - ^ r . , uon.
1,’H plus omrt, -lôi.iis :lv<- <»v*.vii.,„i i reuni en retraite au bemmaire de Parlant de l’administration actuel- 
m*«-. In plamviir * tnhmiveusir et un séchoir • cette Ville. S est empresse de saisir t , iV . . M .r ,.
à Vufis ont Ôté ajoutés à rétut.liss»*mi*nt afin »lü ff vrmcînn Ac témwifernor m des atf.lircs. Sir dis : l upper dit.cette occasion, de témoigner au bt 4 , ., . . . à * *1 . . que. s il y a trois ans, quelqu un était

tout«5h ! Pore de sa sincere et toute respectu- 1 * 11

tlOUH
Est publié Doux Editions, et est le plus répandu dans 1 ,

o«tte partie de la province; Il offre un grand avantage aux per­
sonnes qui veulent annoncer avec profit.

Edition de 3 fois par semaine : Prix d’abonnement au Canada et
aux Etat-Unis, 1.2 mois §3.00; fi mois §1.50. 

l’abonnement n’est payé qu’à la fin de l’année, il sera 
chargé §4.00.

venu dire que, dans un court espace
ST. Cl iA RL ES.

t«aaam m st. amirm st jmmai
rASiiim'ïMÊ.

Publié 1 fois par semaine, a une très grande circulation et offre de 
grands avantagea aux annonceurs qui veulent s’a­

dresser à la Classe Agricole.
Abonnement 12 mois d’avance §1.00 au Canada et Etats-Unis.

s catholique
O il î S t O .1 Sa Sainteté Léon XIII

Informe lu public de St, Hyacinthe <*t des ■ Très Saint Père, 
environs qu’elle transportera vers !»• 1er avril Nous. Prêtres du Clergé do St Hyacin- 
prochain, son magasin de modys. «lans la ha- (|l0^ réunis en retraite, déposons aux puds 

j tisse de M. ISaai LAN*«El.1ER, ^ ^ de Votre Sainteté* l’hoiniuago do notre vé
PL, ACE OU MARCHE. nération profonde et-de notre parfaito sou-

PorU* voisine de M. F. X. Blanche!. mission.
Mme. N. LANuELIKlt remercie b* public.h* l^mni les devoirs sur raooomplissenient

dc St. Charles :
St Charles qui, depuis 

pleurait la perte de
... .... , i----- ------- - emporté par la rafale

de plusieurs millions, personne n au- ou rasc prudencc, pourra se con-
rni. ose le croire, et c est ce qu, a ou soler aujourd'hui en contemplant dans
ieu pourcan . ^ les ondes argentées du Richelieu sa

Qua,idles liberaux demandèrent flèche élancée à la tournure bysantine. 
, peuple un surplus de taxes de trois , Ricn plus sa vicille maconncrie Secu-

IM.

.N

v
r,

• II. il • • « I • | « I • ' • ■ »< • * » IV • M v I I IM Y * I I IVI • V O V Vil

m,.lions ils lésaient du chemin de 1er, lairCf sûus ,a robe de ciment, apparaît 
dn Pacihque une entreprise du gou- à l’œil même lc plus exercé, taillée 
vernement. pendant que le cabinet dans le calcaire bleu de St Domini-

rent ce projet comme ruineux pour

Grâce à l’habit neuf, dont on 
gratifié,Saint Charles ne grelottera 

plus l’hiver dans sa niche de pierre,et 
son trône élevé, il pourra sou- 
toujours au digne pasteur et aux



COURRIER DE ST HYACINTHE- ü SEPTEMBRE 1881.
TT

fidèles qui ont si richement décoré 
son temple.
Les portes sont si élégantes et si belles 
qu'on ne peut résister au désir de voir 
l'intérieur. Quelle fraîcheur, quelle 
propreté ! Bancs en chêne blanc 
avec tringles et ornements en noyer 
noir ; croisées dernier modèle, vi- 
treaux dépolis et de couleur laissant 
pénétrer une douce lumière qui fait 
ressortir davantage les peintures et 
les sculptures artistiques de la voûte. 
Partout la richesse le dispute à l’élé­
gance et au bon goût. Jusqu'aux 
Evangélistes qui sur leur toile rajeu­
nisse, semblent nous regarder avec 
satisfaction. 11 n’y a que le tableau 
du maître autel : représentant Saint 
Charles pendant la perte de Milan 
qui laisse à désirer. C’est 1«1 l’ombre 
necessaire à tout tableau. Le peintre 
a bien su des ans l’irréparable outra­
ge : coudre et même cicatriser les lar­
ges blessures infligées par les sabres ou 
les bayonnettes des vandales volon­
taires de Wetherall en 1837; mais 
il n’a pu changer cette expression 
d’effroi et d’horreur qu’avaient alors 
tous ces personnages à la vue sans 
doute des profanations sacrilèges des 
pillards impies de Sa Majesté Britan­
nique.

11 est à espérer qu’avant longtemps 
le bon goût de M. le Curé et la géné­
rosité des paroissiens se donneront la 
main pour remplacer cette croûte par 
quelque <euvre magistrale.

L’église sera encore enrichie d’un 
riche chemin de la croix neuf et d’un 
magnifique orgue sorti des ateliers 
bien connus de M. Kusèbe Brodeur. 
Ce qui fera le sujet d’un autre envoie.

Au reste les intéressés sont fiers de 
leur église et à ben droit; ils ne 
disent pas seulement tout bas qifaprès 
St Ours, c’est eux qui ont le plus 
beau fleuron de la rivière Chambly. 
Belo il n’a pas encore dit son dernier 
mot : qui vivra verra.

Si la victoire dans ce tournoi 
pacifique reste à St Charles, l’honneur 
en reviendra à M. A. Bonin «pii dans 
tous ces travaux s’est acquis une ré 
pntation méritée et enviable pour un 
homme du métier.

Transit ft s.

caire, j’aurais fait moi-même les frais Si Alphons* dr (Iranlaf—rarois.se coin­
nécessaires, ayant à cœur de recon- posée des trois premiers rangs du Town-
naître l’honnêteté, l’intégrité et le ship de Granby. L’église est placée à peu

près au centre, sur la rivière N amnska. 
Près de l’église, tm moulin à scie et un A

parfait dévouement de cet ami vis-à 
vis de moi ; et si vous faites une co­
tisation, je vous enverrai mon obole. 
Madame (1. Bossange est très-sensi­
ble h votre souvenir et se joint à moi 
pour souhaiter que nous avons le 
plaisir de vous revoir et de vous re­
nouveler l’assurance de notre entière 
sympathie.

Votre tout dévoué,
Gustave Bossant;k

P. S.—Je me mets à votre disposi­
tion pour correspondre avec M. Ma­
landrin du Havre, *’il en est besoin.

G. B.
M. l’abbé Casgrain fait suivre cette 

lettre des lignes suivantes :
44 Ne se rencontrera t-il pas, dans 

nos villes 011 il est si facile de s’en­
tendre, quelques personnes, amies des 
lettres, qui se mettent a la tête «lu 
mouvement indiqué par M. Gustave 
Bossangc ? ne fut-ce que pour faire 
l’achat du terrain 011 reposent les 
restes de Crémazie. et y faire placer 
une Immlile pierre tumulaiie avec ces 
simples mots : t )ctave C rémazie,poè­
te Canadien ? Le Canada qui s’ho­
nore «le sa gloire littéraire,ne lui doit- 
il pas,au moins,ce tardif témoignage 5

JffCIi /'//".•/ Oui b •/’//' • f ' M il in ll«»fl j)M8 
«!«• n*s |»i|** k <|iii iir valent que la moitié m* ce 
«pie vous payer., fi,000 douzaines viennent 
• I etfe reçus pHr I. ( liai homu an, impoi lécH 
diieelenonil «l'iiHcinai'iie ! »•« prix Font 
sans i ivuux. Vfiiez voir.

farine, propriété do M. Nnz. Pc* roc h ers, 
sont en pleine opération. Plusieurs hommes 
v trouvent de remploi Les cultivateurs 
sont très industrieux,aussi le défrichement 
«les terres se lait rapidement. Pluwicurs 
lots sont encore privés de défricheurs rési­
dents. Que ceux nui veulent i t * ir do

Manitoba,— lTn correspondant du globe 
qui voyage on co moment ail Nord Ouest, 
parlant de l'augmentation rapide de la 
propriété au Manitoba, cite corn me exemple 
le fait que l'Archevêque Taché a payé les 
deux-tiers des frais do construction^ du 
collège «le Saint-Boniface s’élevant à S *15, 
000, avec hr produit «le la vente d un seul 
terrain dans la ville. Il raconte aussi 
qu'il y a quelques années un des paroisssiens 
de Saint Boniface, cri quittant Manitoba 
pour aller plus AJl’ouest, fit cadeau à l’Ar-

bcllcs propriétés, se hâtent d’aller visiter Ichevôqtie d’un terrain qu’il jugeait do peu |
St. Alphonse.—./, d* Waterloo. ! de valeur, pour le paiement «les frais d é- tle M •

O ruant—Le télégraphe émet la rumeur 
que M. Gambetta va se donner un nouvel 
organe, qui s’appellera la Révision (nom 
significatif et qui marchera avec la Répu­
blique Française.

Moissons.— flans les environs «PAylmer 
lei moissons ont été bien plus abondantes 
que les années précédentes.

Douants—Revenu du mois Septembre 
1S81, 8037.72 contre 8173 S3 pour le mois 
mois correspondant de issu augmentation

UN BON CONSEIL.- 8i vous avez 
lien lomnii' F à faire eoiifeclionner ou n-pnrei 
emovez les au plutôt élu z K. \ Itl.ANtTIKT 
l’asquettes et (Vintiires «I lùntiei « lu / I .N. M.

BqY’ ( U amie foule * liez Seiiér al a l 'u n « un 
Fiu < és Immense «!*• marchandise nu ridée.

lWl.es élèves «lu (’ornent et «lu Collège trou- 
v«Tont un 1k>u assortiment «h* Peigne*,Biomsch, 
Luiirtles, Uiisoirs, Hiivoim, PittlnutK, * 1** , «•!« ., 
n la rii/mmo ie «lu 1>i Si. (ienmiiii, v ir-A- \ in 
la Baii«|iie de SI 11ya« intlie.

0OÈTI ’our un hahilleineiit d«* d«*nilers gofils 
et «le coupe lu plus reeluTf li«V, allez riiez 
Morin A K<»V>i(ni11«*. 1\ /»*«>/;/ / MU K ,\ U. 
ttlUN% p>re, Tailleurs.

• -<«► •

lïoii t elles Gétiêntles.

// . t ptK.<ibh qn un remède lait d»* j lan 
t«»s coniiiiuncs comme h* Houblon, Bui/hii, 
Mandrake, Dandelion, «te., opère «lus gué 
lisons merveilh u*• •*- connne 1er amère- «h 
houblon le font. ( 'Vst bien le cas quand 
jeune et vieux, riche cl pauvre, jmsb.uret 
m«‘,dc«,in, avocat « I «Hitcm assurent avoir 
été «gin-ris par eux, nous ne donum*, j*:ts 
plus longtemps.— / \>st.

Alpl . . . : - - .
j ducation do ses enfants. Ce terrain a été

Stukhj/ Sud—î'n bien «lotilourcux ncci voudu récemment 8 33,000 au profit de
dent eut li«*u ici, mercredi de la seuninc ; 1 église.
dernière. I n enfant de neuf ans, «lu nom 1
de Arthur McDougall, et un autre de six Chicago.—On avait beaucoup remarqué, 
ans, du nom d* NV il lord Mollcur, étaient dans ne* derniers temps, l'énorme mortali- 
dan.s une chaloupe sur l’étang «lu Moulin ; té qui règne à Chicago. Cola étonnait

‘ singulièrement dans une ville peu près 
neuve, qui devrait être pourvue de toutes 
les ameliorations sanitaires modernes. 11 
n’en est rien, parait-il. La seule partie 
saine «le la ville est celle «pii fuit face au 
lac. Par derrière, elle se trouve bâtie «lans 
des marécages au mil1 iou desquels il est 
difficile d’établir un bon système de tirai- 
nage. î)e telle sorte que toutes les mati­
ères fécales viennent se jeter dans deux 
principaux canaux ou égofits qui n’ont pas 
de pente naturelle et oit, par conséquent, 
elles séjournent, répandant une odeur nau­
séabonde qui s’étend souvent au loin. 
I/s autorités de Chicago ont essayé de «lé- 
tou ruer les eaux «h* ces égofits et de les 
jeter, à une assez grande distance de la 
ville, dans ie canal qui la relie avec lu 
rivière Illinois, mais, sur ce canal est 
situé une fort jolie ville «lu nom «le 
Joint, qui se trouve actuellement em­
poisonnée par ees odeurs . Joliet proteste 
et s'oppose à la continuation «les travaux 
d assainissement de Chicago. La guerre 
est allumée entre les deux villes.

CARTKS, 10 Lys et Verre importé, 10 Trans­
parentes, 20 Motto, roulés et gravés (en 
couleur) en Jk>Uc, <*t 1 Lettre d’amour, Nom 

ur chaque 15 cts. West k Co., Westvillo Ct.

tVA VOTRE NOM (*n caractère neuf 
I Unouveatix goûts, parles meilleurs artistes 
10 C Banquets,oiseaux,chromos dorés, paysa­
ges, scènes sur l’ean, pour un semblable livre 
d'agents complet 26 Ct0. Grande variété 
«!«• « artes d’annonce. Très-bas prix aux com- 
mfr«;unts ft aux imprimeurs. (OO éclmntil- 
l«*ns cartes d'annonces JJOctS.*

Adn ?ssez à STKVKNS BROS.,
10 81 Box 22. North ford, Ct.

(Mill Bond) quand le premier, qui le dos 
tourné :’i Mollcur, minuit pour gagner la 
côte, s’étant retourné, s’aperçut que son 
jeune compagnon était disparu. Seul fou 
chapeau flottait sur l’cnu non loin de l’cm 
barrai ion. McDougall donna aussitôt l’a 
larme, mais ce ne hit que très tard dan* !a 
nuit, .après «ju’oti eut laissé écouler l’eau de 
l'étang et aprè" beaucoup de recherches 
que 1«* corps du pauvre petit, fut retrouvé 
put M. Sauvage «lu bureau de poste. 
i/r II a t < rlno.

_ / 

« •

7Yfji/iistt • — La Trappe de Bethléem, 
Cmion /]»• Ditto», établie par la U ronde 
Tiappcde Mellernye, vient de recevoir, de 
la maison mère, un bon renfort. Deux 
IVèr«,s b* «•«• séculaire couvent viennent 
d’aiiivff à Bethléem, au grand bonheur du 
Ii«*vd. INrc Jéième qui pourra maintenant 
jouir do la vie de communauté et «b* prières 
commiim s, après hupiclle il -oupiruit de 
puis longtemps. — / Vo/i/in /.

F bout* ut Mercredi dernier, dans les 
tranchées «jue In compagnie t î ranger était 

faire ouvrir >ur la rue Ling, presqu’en 
lace du •* S her brook «j Noted, il s’«fs t pro­
duit un éboulement qui a failli causer un 
nouveau malheur. Cn des homines qui tra­
vaillaient «lan- t*i:t te partie «b*s fossés fut 
enterré jusqu'au c«»u. 1 leiireuseinent
qu’aucune jiiorre n’e.^t vernie !<• frappeur : il 
s’eu est sauvé pour un peu «le mal sans

L* ru not (b sur-, — Lecorrespondnnt du 
Manchester gtiardaan à Londres, écrit ce 
qui suit :

** (’es jours derniers le gouvernement 
russe a confirmé les instructions qu’il avait 
donné* s r*alativeiri«.%nt il l'oxpédîtion «les 
troupes par le canal de Sue/, lorsqu’une 
guerre avec la chine «'tait imminente. On 
affirme que la Bussie va demander

ï’ne faveur a eettx ui oui des cors—Sans pa­
reille dans !«• monde. IYtxam’h Pai.si.khs Corn 
Kxtractok, le nouveau remède pour les cors. 
Guérit chaque fois, ne cause pas de douleur, et 
ne laisse pas de trou «lans lu chair. Remède 
certain, prompt et sans douleur pour les cors. 
Vendu par les pharmaciens «lans toute la 
Puissance. Ne manquez pas de l'essayer.

i A CARTKS, Toutes Chrmo, V«*rr«* et Motto, 
T\/fn Inéte, nom «*n Or «*î Jet 10 ctfl. \V«*st .V 
Co , West ville, Ct. 15-9-H1

s

Mynpt *7 pnsfujtr,— Un écrit do liait 
(hrd. (’uuin-cticut, «|u'iin gcutlcmaudc liit | étiang»** visitmirs «pii

! m* sait trop comment.

I
* • i • . i , o mi i ur « l viv ut •%« -J» » v * w v* v ^ v »«uitc, mais (pu n aura unninc suite fa • . * , • ##%i . •!„, 1 . maintenant a exercer un certain contrôle«•lieuse. — / •anno v. ...... , , , ,sur 1 a«Iministration du canal, et (pie la

Kninco serait disposée à lui accor«ler cettr?
b's ours t Mi rappoite «pio deux de favour afin do contrebalancer l'influence de

ces animaux carnassiers ont l’ait leur nppa ^ l’Angleterre en Kgvptc.
riti«>n sur I île d Orléans. Les habitants j
sont inquiet# <*t craignent de rencontrer ces

»nt ai rivé- IA, on

U'.S PKRMUNS JOURS ITOU 
TAU U CR il M A/i b

M. Bossangc adressait dernièrement 
à M. l'abbc Casgrain la lettre sui­
vante :

Nc\v-York, Broome street 478
23 juillet 1881,

Cher monsieur l'abbé,
“ J’ai reçu avec un sensible plaisir 

votre lettre et je vous remercie de la 
coidialité que vous nie témoigne/, et 
qui m’est précieuse dans le moment 
d’épreuves que je traverse.

“Vous me demandez des renseigne­
ments sur la mort de notre ami M. 
Fontaine, comme il se faisait appeler. 
J’ai écrit dans le temps très au long à 
ce sujet à M. J. Crémazie en lui en­
voyant une lettre de M. Kcgnaud, 
mon employé, qui a assisté aux der­
niers moments de notre ami ; je n’ai 
pas copie de cette lettre ; mais peut- 
être Madame Veuve Crémazie l’a-t- 
cllc conservée.

“ A son défaut, voici ce que je puis 
vous dire : notre ami était souffrant 
depuis le commencement de janvier ; 
il prenait une vive part au désastre 
de ma maison qui s'effondrait, et il 
fut oblige d garder la chambre qu’il 
occupait chez M. Malandrin. Le 9 
janvier, il venait encore une fois au 
bureau et écrivait à M. Hunter, mon 
gérant à Paris, une lettre terminée 
ainsi :

“ Pardonnez-moi ce griffonnage,je 
suis encore très souffrant et il m'a 
fallu prendre mon courage à deux 
mains pour me trainer au bureau.”

44 Le 16, il succombait à une in­
flammation d’intestins très doulou­
reuse, après avoir reçu les secours île 
la religion, autant que je puis m’en 
rappeler ; et le 16, on l’enterrait. Je 
ne pouvais lui faire qu’un modeste 
convoi dont les frais ont été supporté: 
par la liquidation ; et on le plaçât 
dans le terrain commun du cimetière. 
Une simple croix seule rappelle où il 
repose.

44 J'ai écrit alors à M. J. Crémazie 
pour lui signaler l’état d’abandon 
dans lequel se trouvait cette sépulture, 
et la nécessité de faire au moins l’a­
chat d’un terrain provisoire. J’ai sug­
géré une cotisation pour faire rame­
ner “ au pays” les restes de son poète 
dont les admirables vers subsisteront 
alors qu’on aura tout à fait oublié les 
erreurs de sa vie commerciale.

Rien n’a été fait cependant, ct si 
l’on ne se hate, les restes du poète 
canadien, jetés à la fosse commune, 
auront disparu.

“ Si ma position n’était encore pré-

L'hticld a 11 h.*lu* sa ii!I«\ :igiV «h* M» m* . 
faire une pmniennfle eu Iraiin au 1111 j itir 
«le 1 hiver dernier où h* froid était 11 vil. 
Au ri tour, la jeune tille sV-t plaint «h* 
south ir dt\x yeux. La snulhance n nug 
imuité les j<*iii.y suivants, et (iiniilenieiif la 
put imite a été enfermée «lans une ehutnhre 
ob'Ciin »*t y est r«*M*; suns un rayon «b* 
lumière jinqii’û un jour «b* la semaine 
passée, où el e a éprouvé une sensation 
qu'elle décrit en ces t - rims;

“ Il me semblait que lues veux étaient 
prêts à me sortir «h* la tête J y ai porté 
les mains, et j’ai senti sous les paupières 
inférieures quelque chose que j ni tiré et 
extirpé, f’a m a «riusé une souflrmu’e assez 
vive, mais presq 11‘aussi tût .après j’ai éprou 
vé que mes yeux allaient mieux. Je puu 
vais l«‘s ouvrir et Ies fermer sans alienin' 
Koiiiïrauee, (*t la Fensation brnlunte û la- 
«juelbî j étain habitué avait disparu. L i
• l«:«' me vint alors que j«* pourrais alfmnter 
la lumière, et j’en li-» I essai aussitôt. 
J’ouvri la porte, quoique uvee liésitation, 
et j’eus la grande joie «l«* eonstater «pie in«*s 
yeux supportaient la lumière aussi bien 
«ju avant mon alllietion. Dans l’exeès du 
plaisir «pie me lit cette déeouvortej»» poussai 
un cri et m’évanouis.’' Of nntrsr,

Ucste à rapporter b* plus de l'histoire. 
11 y a six omis, c'eut à «lire avant la pro 
lue lui de en trumeau, la jeum* mi-s cn qiies 
lion voyait «Iroif. «*l anjord'hnit elle louche, 
p«*tit ine«mvenicnt nmpiel «*ll«* «“.t trop
heureuse «l avoir recouvré la vue pour 
prêter la moindre attention. Si t*l l«* ferme
I «cil droit cl regarde avec le gaiiclm seule 
ment, elle voit à une distance <!«• S à lu 
milles et distingue les ««bu ts av« e autant
• le préciMon «pi’on le fait à une centaine 
«l«‘ mètres. Kn regardant «le sa tnahon 
vers i«' lac, distance de 3 milles «*t «lemi, 
elle reconnaît patfaitcnient les p«'i>«»nm*s 
«pti sont «lessu et «lécrit tous les détails de 
leur costume. Les collines lointaines lui 
paraissaient tout près, elle voit les fermiers 
fauchant leurs foins et elle compte les 
meules, quoique la distance «le 7 milles à 
vol d’oicaux, ou pour employer la pitm 
rosque expression anglaise, comme le c«>r 
beau vole.

Si, au contraire, elle ferme Leil gauche 
et regarde avec le droit, elle ne petit voir 
que les objets tout proches d'elle, mais en 
revanche cet a*il est un vrai microscope.
II «listinguo des choses généralement invi­
sible 1 «cil nu. La pointe d une aiguille 
lui parait l’ait grossière et brute, et c'est 
merveille «1«» l'entendre d «écrire Hs milles 
nuances délicates qu elle «liseerne sut* les 
mouches et autr«\s petits insectes. Les 
cheveux dés autres personnes lui somblen 
gros comme des aiguilles ù tricoter, <‘t <*IL* 
compte aisément les lil> du plus lin tissu 
«le toile.

fci les deux yeux sont ouverts à lu fois.ln 
jeune personne louche «*t le pouvoir visuel 
est semblable à celui «le tout L monde. 
Lu résumé, elle est presbyte de î\cil gaucho, 
myope de l’œil droit, si l'un deux de ees 
organes agit isolement, et si tous doux 
fonctionnent ensemble le résultat est une 
vue moyenne.

On annonce que le père de la jeune tille 
se propose do la ramener cet automne :\ 
New-York pour la faire examiner par les 
plus célèbres médecins oculistes.

Instruction publitjnc—D’après «les r On- 
Hcigneuient# puisés i\ bon no source voici le 
nombre d’élèves, en tenant compte «lu chif­
fre de la population, qui Jréqucntont les 
école# dans trois provinces du Canada et 
les pays ci-après indiqués :

Ontario, 28 pour cent ; Québec, l!N ; 
Nouvelle-Ecosse, 20 02 ; Irlande, 19 7; 
Angleterre et Pays de Galles, U-7 ; Etat# 
Unis, 18 7 ; Russie, 15 -i ; Franco, 12 7.

• •

Hn niun. I 11 journal américain raconte 
que I ' i 11 i n 1 i 111L1 • • Barnum a ofîert de sous­
crire «leux «lent cinquante mille dollars* au 
fonds de Mme Gnrlicld si on lui abandonne 
Guitenti pendant trois ans, que ce «lerni« r 
soit atteint d aliénation mentale «ci con 
damné comme criminel. Buinuvn dépose­
rait un eautionnenu nt d’un million de 
dollars, s'engageant à reinelt.ro smii prison 
nier mort ou vivant au bout de frois ans. 
Beudant e« s trente* six mois, il le garderait 
dans une cage de let et b; montrerait au 
publie avec *:«*-« byèiies, scs ours blancs et 
ses lions. Ibirnum for cm !

I n curb u.r p 1 fit jurJiu >t apport* nient.— 
Un peut obtenir m*it un va>«* d«* venlure. 
soit une su'-p«'nsi«»n «lans uno fenêtre, en 
procédant delà manière suivante; Un 
prend uno ép«»ng«i «b* bon marché, plus «-lie 
est grosse, bien « nt« ndu, meilleure elle 
est p«»ur «‘«‘t usage; «ni b* fait tremper dans 
«le l’eau chaude jusqu'à «*e «ju’elb? soit c««iii 
jilèlement g<nitlée; ensuite on la presse 
«lans le*« mains «b* la<;«m* à l’égout« r à moi 
t it*, puis dans les trous «le I ép«>ugo *«n in­
troduit «les graines de millet, d<‘ trèfle 
ronge, «l’orge «le pourpier, de graminées <1<* 
lui, et d’une manière générale, de Unite 
espù«*e «b* plantes germant facilement et 
autant «jue possible donnant des fenil les de 
«.•(duration variées^ 011 place l épong«* ainsi 
préparée, soit «lans un vase, une coupe, «»u 
ion «in la pond «Inus l'embrasure d'une 
fenêtre, où le soleil donne une partie «lu 
jour, puis tous les matins on l’arrose cn 
pluie légère sur toute sa sut lace. Bientôt 
l«s graines ainsi renfermé s* se gonflent, 
germent et poussent de p' tit«.s fouilles 
et en peut «b* temps l'on n’a plus qu'une 
boule «le verdure, pivsentant des variétés 
«le couleur suivant les graines que l’on 
aura employé*??».

Nous avons pu admirer dans un «les 
appartements «b* M. l'abbé Qtiézcl, vicaire 
«le St J«)sepli de la “ ' et dans
b* même genre, présentant un magnifique 
ellet mais fait différemment. Nous connais­
sons le goût prononcé do co jeune prêtre 
pour l’horticulture, et dans ses loisirs il 
s’occupe \ scruter tous les charmes. Voi­
ci comment M. Quézol a fait cette décou­
verte que les amateurs aimeront à connaî­
tre: Il a pris un navet de belle apparence 
par sa forme. Il a enlevé une bonne par­
tie de l'intérieur et l’a suspendu nu pla­
fond, la tige en bas il a rempli d’eau la 
partie vide, avant soin «le changer cotte 
eau «1«* temps à autre pour qu’elle soit 
toujours fraîche. Le résultat a été «jue 
de nombreuses feuilles poussaient avec vi­
gueur. prenant leur élan vers 1«* haut. 
Fier de cet te expérience, M. Quézcl subs­
tituait de la terre à l'eau, dans la«|ucllc il 
mit des tiges «le plantes rampantes. Outre 
«pie le navet conservait toujours scs feuilles, 
faisait l'ufliee do porte bouquet. Feuilles 
et plantes rampantes s'entrelaçant en­
semble ofl’ruicut à l’œil un bouquet à être 
envié par les amateurs d'horticulture.— 
(lazi ttv tl*s c.amp tyncs.

B®’Au grand rrnicusin d«* « liaussun-de MM. 
Murin k Dion, cm vendra cf ici à un mois tout 
I issor t i ui«*n t dété à jOets dans la piastre. Une 
visit-.- est sollicitée. MiOtlX .1 ff/OX.

t/* «> /Vy/jrv * j‘ tr ini/fions.— I *11 bd d<* cigar* 8 
i miih ii.t, arlicté à I . ne,an. vient d’être reçu 
« liez ! « linrbonm*aii. V»*ndu :’« des prix qui 
surprennent tous les visiteurs.

,’Voiivrllcs Locales.

MM B KOIJSSK A I .v FBKBK étant décidés 
d’albu « n Kurnpe tr«*s*i>roc hainernent, prient 
instamment tous c* ux qui aurai«*nt cjm*l«ju« s 
ec»mp(es avec eux d** bien vouloir les payer 
sans i» tnrd. Ils sont « n même temps heureux 
d'annoncer aux (,ofiniiimaiit«',s Keligiiuses d 
c • to |n< alité ainsi qn aux Man hands qu’ils se 
charge ront de toute eonimao«le «pii h*ur serait 
confié**, pour une très faible rémunération. 1VJI

Fruits britUrs.—On évalue ;\ doux cent, 
mille acre4 l’étendue, des forêts récemment 
ravagées par le feu duns la province de 
Constantine.

Cad*antre.—Cno proclamation du lieute­
nant gouverneur annonce que les li v r«-s de 
renvoi et plans, pour la paroisse de Sainte 
Cécile de Milton, (t pour les villages de 
Waterloo, Granby et Roxlon Falls, dans le 
comté de She?(Ford, ont été «léposés ail 
bureau d’enrégistrem^nt, et que la loi qui 
concerne les effets «b* tel dépôt deviendra 
en force le 30 septembre courant.

Intercolonial.— Les revenus du chemin 
de fer Intercolonial n’ont jamais été aussi 
élevés que cette année depuis qu’il existe

Fi'h* non vatic.—Un organise une com­
pagnie dans le but de relever la frégate 
française le Faucille qui a sombré dans le 
port <!<• Bid ford au commencement «lu siè­
cle dernier à la suite d’un engagement avec 
un vaisseau «le guerre anglais.

Dérision judiciaire.— Lo jugo Bouleau 
a décicé que l«? règlement adopté par le 
conseil municipal de Hull qui obligea los 
hôteliers à payer une license de 8150 et 
les eabarctiers une lioensc de $200 était 
illégal, et que les fonds provenant de ees 
taxes n’appartionnent pas ;\ la municipali­
té mais au gouvernement.

Décès. —Mme de YiHeinessant, veuve du 
fondateur du Figaro,vient de mourir au 
château de Bois l'ivau, près Marly, chez 
M me J ou vin, sa tille.

Kilo était âgée do soixante quinze ans.

Nonvcll* s reliai* uses.—Voici deux au- 
très changements ecclésiastiques qui au­
ront lieu dans i’archidiocèsc de Québec:
L" Itevd. M. Lamontagne est nommé curé 
à Notre- Darne de Montauban, et le Itevd.
M. Faucher est nommé curé à l’Ancienne 
Loretta.

Les changements suivants auront aussi 
lieu à Chicoutimi: M.Lauriault quittera la > , ..
cure de la Petite Rivière raur occuper celle : ,in <4°nc* 
de St. Ililarion; M. Koycr Hoily, curé ài . I>c,lx cents passagers se sont noyés et 
St. Ililarion ast nommé chapelain (> ; vm-t-sept seulement, ont échappé nu nau-
suliricsau lac St. Jean; M. J. K»»y est 1 rajîC' 
nommé directeur «lu Lotit Séminaire de

Vri/ITTÆIK DT]
MIX LONGUES Mil'll:
Ile ( reçoit certes en sucre)

F**nr ta guéris*m certaine t/e toutes les
affections bilieuses, torpeur du Foiet

Mau.r t/c Tête, ImUgrstionst Ftour- 
dissements et d* fous I*s malaises 

causés par tfi mauvais Jonc- 
t ion n* ment de /’ estomac.

Nos Anciens Canadiens-Français faisaient 
usagi* «le la noix longue, avant sa maturité.] 1s 
l'employaient «*n Confiture, contre la constipa­
tion habituelle. Mais le grantl inconvénient 
était l'obligation «h* faire avec «les noix vertes 
et fraîches, cette préparation, qui, faite cn 
quantité perdait toute sa vertu ct devenait inu­
tile. Lu science a depuis découvert un extrait 
de cette noix, qui sc conserve intact dans tous 
les climats.

( ’est de cet extrait que sont composées b-* 
Pilules de Noix Longues de McGale.

B. E. McCALE, Chimiste
Sut/ Fropriétaire fit Fabricant

MONTREAL.
Prix . 2.r» contins par boit»*, 5 boites pour$l.
Sur réception du prix, elles seront expédiées 

par la Poste sans charge extra, »\ 2 82

Dépêches Télégra pli iq im s

Londres, 1 — l ne dépêche A l'agence de 
Lloyd annonce que le steamer Teuton, de 

;si la ligne Lnion, a sombré nu largo du (bip 
Bonne Espérance, après avoir donné sur

e

Te p teijiipic.—Lue réunion du syndicat 
11 eu lieu avant-hier ù Montréal pour l’é­
mission dos vingt millions d’obligation du 
Pacifique. L’hypotèquc exigée par la loi 
a été oonsentic cn faveur «le sir Alex. 
Campbell, l’hon. M. Alex. Mackenzie ct

Famno nt c**us rcinfr* ntabnb * — Kn vous 
exposant jour et nuit, mangeant trop sans 
assez d’exo'rcice, dur ouvrage sans repos, le 
mé I*fin tout le temps, prenant les* avis des 
mnnrmts. \b>rs vous désire/, savoir:O

Fannncnt cans t/uérir?- La réponse est 
dans ces quelques ni«»ts Prenez des Amers 
de I loublon !

/{•four.— L'honorable Mous. Cliapleau 
s’embaîijiiera pour 1<* Panada demain.

(birdinaJ. — Un dit que Mgr Freppcl 
sera fait eaulinal au prochain consistoire. 
(Via ramènera le nombre des cardinaux 
français au chiffre où il était avant la mort 
«le Mgr. Pie.

Curiosité.- Arrêtez donc voir dans la 
vitrine de MM. Morin .V Dion, le nouveau 
patron de chaussures offert en vente. P’est 
vraiment digne «le l'inventeur,

Obst rvatiiois.— Nous tic savons si la cor­
poration permet ces choses? mais notre rue 
principale, *a ru« Cascades, est à plusieurs 
endroits encombrée de boîtes, etc., qui lui 
donnent un aspect si peu pittoresquo qu'il 
serait préférable pour tous et profitable 
pour ceux là, de changer cette coutume.

Ecobs- Les commissaires d'école# ca­
tholiques ont décidé de doter Sherbrooke 
de deux maisons d’écoles sullisamment 
spacieuses poui répondre aux besoins de la 
population.

Sénat li parait «jiie M Walter Simu­
le V a décliné l'offre d’un siège au sénat.

Ib'tt» r m.— La grande sécheresse arrête 
la betterave à sucre dans sa croissance, et 
le gros soleil la fait mûrir rapidement. Les 
cam pagnes souffrent «lu manque d'eau, ct 
pluDi urs cultivateurs ont de la difficulté 
abreuver leurs animaux

Fut revue.—Sa Grandeur Mgr. Racine ct 
M. l'abbé Hamel ont. eu uno entrevue d'une 
heure avec Sa Sainteté Léon XIII au sujet 
ifc leur mission à Rome.

S tinte Ann* ib llcuupré.— La Concord t 
rnpp«>rte que lors du dernier pèlerinage de 
Trois Rivières a Sainte Anne de Beaupré, 
deux guérisons miraculeuses ont été opé­
rées. Une daine privée de l’usage d’un 
œil, ct uno jeune enfant «jui était sourde 
ont été toutes «leux guéries complètement.

Plusieurs autres personnes sont revenues 
soulagées.

Chicoutimi; M II nard est nommé préfet 
des études; M Dion; ancien curé; e<t noin- 
ti 1 é .*•« c ré t ai r 0 d e l’é vêc h é. M. D. D ? 1 fresn 0, 
professeur de musique; M. Roberge, pro- 
i'nwur d’hi. toirc; M. II. (Jimoo quitte le 
Séminaire pour exercer .son ministère.

Une Toux ou un mal do Corgo
devrait <‘tr** noigri♦'* de suite. Si vous I*:* nèirli- 
Lr« z souvent il se change < n Consomption. 
BROWN’S BRONCHIAL TR0ÜHES n’in­
juria* pas restotiiAc comme les syrops «*t les 
bannies, mais agit directement sur la partie 
rnnhidt*, *'*t** l irritntion, soulage l’Asthm-, les 
/tronches, ta T eu, la Vatnrre et I* s Mau/ l•> 
fion/' troublant les Chanteurs et ceux qui par­
lent en pu ht ic. Pendant 30 ans Brown's Bron­
chial Troches furent reç«»mmandés par les nié- 
d«*« iris, et toujours ont donné satisfaction. La 
preuve île leur «Di* acité est dans ]'iisag<* con­
sidérable et continu qu’en a fait une généra- 
t|f»n. Ils ont obtenu une renommée bien mé­
ritée parmi !«*s médeeines d** choix de riottc 
siècle. Vendu partout 25» ts la l*oite. 382

Mores! Meres!! Mores!
Lt* s-vous tronblées la unit et tenues éveil­

lées par bs souffrances et les gémissements 
d'un enfant qui fait ses dent*? S'il en est ainsi 
allez chercher tout (h? suite uno bouteille du 
Siikop Calmant dk Mmr. Wivhi.ow. Il sodlagera 
iniuiédiatenient le pauvro petit umlade—cela 
est certain et ne saurait faire le moindre doute 
il n’y a [mis une mère au monde qui ayant usé 
de ce Sirop n«* vous «lira [mis aussitôt qu'il met 
en ordre les intestins, donne h* repos «\ la mèr« 
soulage l’enfant « t lui rend la santé. Ses effet 1 
tiennent «le la magie. Il est parfaitement inof 
f» nsif dans tons les (as et agréable >\ [4*< ndro 
Il est ordonné [mit un «les [dus anciens «*t des 
meilleurs méde< iris du sexe féminin aux Ktats 
1 nis. Les instructions nécessaires pour faire 
usage du sirop sont données avec chaque bou­
teille. Kxigez lu véritable qui porte le fnc-u 
mile du Crans k I’khkins sur l’enveloppe exté­
rieure. Kn vente chez tous l« s phArmaciens, 25 
enta la bouteille. Se méfier des contre façons.

1ÆZ2B3 ?iZ&.ZL>Zjv:
■■I 4''%ssauassz.sstzæ;’ -y
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est un remede infaillible «psi 
soulage ct guérit immédiate­
ment la I oux, le Rhume, 
l’Asthme, la Coqueluche, le 
Croup, etc., etc.

L'Ki.ixik i»e Downs cm 
une vieille préparation long­
temps éprouvée dans son 
emploi, ct qui peut être ad­
ministrée en toute sûreté aux 
jeunes enfants comme aux 
]>crsonnes âgées.
mix (TS. F.T 91.00 
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Durban, 2.—La situation dans 1«* Zou- 
louland est inquiétanto. Sir Evelyn Wood 
doit avoir une entrevue avec les chefs. 
Plusieurs des chefs parcourent lo pays a la 
tète d’un grand nombre «J hommes armés.

Londres, 2 — M. Lowthcr, le candidat 
conservateur, a été élu député do North 
Lincolnshire par une majorité de 471 voix.

Ottawa 2—Un fait des préparatifs pour 
recevoir sir John A. Macdonald à son re 
tour d Europe. On so proposo de lui pré­
senter une adresse do la part des principa­
les municipalités «le chaque province et «le 
recueillir une souscription de 25 cts. par 
tête pour lui donner nne marque de recon­
naissance au nom du peuple canadien.

Londres 3-— Hier une boîte de forblanc 
remplie «le poudre h fait explosion dans 
Logent Square. On croit que cette Uiîto 
avait été placée là par des l’éniens.

Ottawa I—Sir Hector L. Langevin est 
revenu en cotte ville hier.

fVf<»rl«oro 1—Ce matin, vers une heure 
un Canadien Français du nom «le Laroc«|ue 
a été poignardé par un nommé Lemire à la 
suite d'une querelle.

Larocque est mort quelques minutes 
après avoir été blessé,et Lemire a de suite 
été arrêté et logé cn prison.

Washington 1—Hier à une réunion des 
ministres, la question d'appeler le général 
Arthur à remplir la charge do président 
jusqu’à ce que Garfield soit parfaitement 
rétabli a été discutée. Il n’a pas été tlécblé 
«le nommer le général Arthur à ce poste 
maintenant.

Washington 4 — Le président a eu des 
vomissements ù deux reprises hier, la 1 ro 
fois pendant la soirée, et la 2e vers J In ure. 
Cela ne l'a pas empêché do bien reposer, et 
ee matin il a mangé do bon appétit et sans 
que son estomac cn ait été incommodé. Il 
est dans l«* même état qu’hier.

5, 2.00 heures a rn - Aucun changement 
depuis minuit.

Caris 5—Aujourd’hui, à Lille un homme 
que l’on suppose être un voyageur de com­
merce a chatgé un cocher de porter ♦'» colis 
a un endroit qu’il lui a indiqué. En ou­
vrant deux de ces colis une explosion s’est 
produite et cinq personnes ont été tuées.

Les autres contenaient des bombes char­
gées de fui mi-coton.

******4**«*âéi«fcAAAA.AAAAAA........^
IVV VINCI]

A Laprénentatinn, le 15 août dernier, la 
Dame de M . Francis (îoub t a mis nu momie 
un fils.

A La Bail* «lu Fobvr**, le 27 du courant «l**r- 
nier, ta dame «le M. Luriger Senm ville, com­
merçant, a mis au monde un fils.

M. Samuel Tliorncf de New York.
On no s'attendait pas voir le nom de DipartDimauclio dernier M. le Curé

M. Mackenzie mêlé ù cctto affaire; cn le 
prêtant pour les opérations du syndicat, il 
joue pièce à M. Blakoqui poursuit en ce 
moment une campagne h\ ardente contre 
cette grande entreprise.

annonça lo départ, pour les Etats Unis du 
Itév. M. Gaudreau, vie ire ù la Cathédrale 
do cette ville. Il s'en va aider au Rev. F. 
X. Bouvier, ù Salmon Falls, N. II.

REPOS ET SOULAGEMENT A CEUX 
QUI SOUFFRENT.

“ Le Panacô Domestique de Brown” n’a pas 
d’égal pour soulager les douleurs internes et 
externes. Il guérit les douleurs de coté, de 
dos ou d'intestins, maux de gorge,rhumatisme, 
maux de (h-nts, lumbago, et tontes les sortes 
de douleur. Il vivifie le sang et guérit, son 
pouvoir est merveilleux. Le Panacè Domes­
tique de Brown est reconnu comme le grand . -________ ..
tue-doulcur, et il a double valeur d’aucun autre i rfc ,a niunicipalitédo Paul d’Abbott?ford, il 
Elixir on onguent connu, il devrait être dans [ n ^«jonrs rempli «es devoirs avec exactitude 
chaque famille, il est lo meilleur remède pour ct fidélité, les services qu’il a rendus lo font 
les crampes dans l'estomac et les douleurs de rcKr«tter do tou# le* paroissiens, 
toutes sortes, à vendre chez tone lei pharma- R laisse pour pleurer sa perte une épouse et 
cions Vôcta la bouteille. un grand nombre de parents et d’amis.

A Roxlon, le 23 courant après une maladie 
«le 2 jours seulement, Daine Véronique Soly, 
épouse de M. Jérôme Chntnpigny \ l’nge «le 

ans. Bonne épouse et tendre mère «lb* 
einpoite les regrets d’un epoux inconsolable 
et de t enfants qui entouraient son Utile d«>u- 
«nir au moment de sa mort.

A t l’nul d .-Ihhottsford, le 21 août dernier, 
après nne longue maladie soufferte avec pa­
tience et resignation, <*st décédé M. L. Pierre 
Godreau »\ 1 Age de 47 ans.

t c défunt avait dévoué 13 années «le son 
existence à l'enseignement «le la jeunesse ; 
depuis 5 ans qu'il était le Secrétaire-Tresorier
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COURRIER DE ST HYACINTHe_c SEPTEMBRE 1881.
—■ ■» H. — .

FROJIAOE.
Prix drs Marché*,

Montréal 5 Soptcinbrc 1881. 
Fromage en gros, lUü 12ats. par livre 
Livorpool, 5 Septembre 58é. 6a.par cent.

§ IBRAIRIE DU :|aCRÉ-^ŒUR.

'n-t

AVIS PUBLIC.
Je soussigné in form c le Public en Général, 

qi»<* je ne serai responsable d’aucune dette 
que pourrait contracter Julinu Cûté mon épou- 
si» |x*ur quoique ce soit, sans un ordre de ma 
part.

A LFR KD V ACTION.
West-Fnrnham, 25 août 1881.

1,1

maison Cooperative
HUE CASCADES, 7IS-A-VIS U BiKaUE DE ST. HÏACK.'THE.

Grande Rejouissanceîî i DÉPARTEMENT des jàwz! liwzü i.iuztlt 
Pour les personnes désireuses? 

d’acheter ù bon marché !

UilHL FRERES
Viennent d’acheter le magasin?
Mon connu de M.EuHèbo Morins

II
D'ici l\ 30 jour# une

>L*IatfTft Jo IVopIf oit donc Siniffirde !

• MORIN & DION
>

•Pour prouver à nos pratiques 
que nous voulons leur être re-
oorimiKxiiHU Pour leur I Ayi.nl l'Int.-mion ,1- faire

Nous profilons de celle circon­
stance four inviter messieurs /es 
Marchands de la Campagne à ve­
nir visiter notre assortiment de

FOURNITURES D’ECOLE.
Nous sommes en mesure de ven­

dre nos Livres de Classe à des prix | et «maidérabioi. importation* ..... .................. ........ <■
mrrJ ' ' / . / f 7 * a * J SKNÊCAL FRÈRES désirent; ïun mois. Voyez par vous mê-
tlOClt ) O, (Cà ayant Jatt impyimcv ^tal)lir ici le genre d’affaires le Nous invitons nos nombreuiosjmo si la chose est bien vraie.

CHAUD DAZAH,
A LA GROSSE

boule rouge
MAGASIN ÈSCULTIVATEURS

j IA i veillant |mtro.mKo, noun |.-h in- ‘ ,V.t ,, n, s.l' •“ rlT "" ‘°."1 * l’automne, Je vendrai, d'iet à Septembre,
tlf 10 ÎUPJr mil IHl’immstork d- Cl> 11 K,t “u I>nx C0fttttnt>.e:u.Kt * 25 I>,M,r «-•«“ '“«HDur marché quo$19,500 1

de stock à moitié prix, qu ils-^ru fuite sut toute marebandi-j 
Hacrifteront d’ici è l’automne'afin de taire pluee pour no-£ Valant plus «le $10,000 acheté j 
pour faire place it do nouvel leaf immense assortiment qui|îk New-York pour 50c, dans lu $ j 
et considérables importations *b>it prochainement arriver («cru sacrifié sans réserve d’ici à

v w «u v v c
A HI» K NT KUU I» KO VI NC IAI.

Resident f. :

r, COMTE I F......
OOO-

nous-mêmes.
Nous venons de recevoir nos 

Papiers Foolscap et autres, impor­
tés directement de Glasgow. F cosseo »

partout ailleurs,

LISEZ et VOYEZ!
l>c//c /; /offe à Robe, Dellaigc, tout I,aine.

Valant 20 et to ets., vendue pour 15, 18 et 20 ets.

plus ingénieux et le plus facile pratiques à ven ir juger par elles- Voyez notre circulaire pour 
pour tous. mêmes si nous remplissons 'i 'la liste des Prix Réduits.

ARCENT COMPTANT !.i ,i''1, ""-nl notre promrs-sr. chaussures pour Hammu Hodui- 
MO V .11A ltC II Kî Vous trouverez toujours i:ne? tes do 20 pour cent

TTli 1 ] J V grande variété de £11 nous faut absolument vendre
, r ^ . . ri- * " Tcicntc k*e stock immédiatement pourNos Ardoises sont ni surpassa- N.ul"! "1'lt,°.nK ‘'™l»il«'nrent oH.’ B Uairr phl.v uu «rum! iissorlim’t

- - * i toutes les pratiques a nous faire 1

Biturai x : — St Hyacinthe ; Haut <tu 
Bureau de MM. Fontaine d- Mort non 
Avocats.— (/corda/: A sa (Unitaire

M. O’Dwyer se rendra lui-inémtyivee le plus 
court délai possible, pour Arpontage, Borna­
ge etc., à la demande de tout propriétaire dans 
les différentes paroisses des comtés de St I'iya- | 
cintbe, ShclVord, Iberville, Kouville, Ragot ou 
autres.

S’adresser personnellement aux Bureaux, on 
par lettre il St Hyacinthe on Granby.

W. W. O’DWYER, 
Arp. l'rov.

St. Hyacinthe, 5 Sept. 1881.

A VENDRE.
Une bût iss * en bois de 3é x 80 pieds, A deux 

étages, attenant au couvent (i** Loretteeli cette 
ville. Pour les conditions s'adresser sur les 
lieux, aux Sœurs de la Présentation «h* Marie.

LIBRAIRIE
KEROACK.

ETA1II.IK EN 1800.

RUE CASCADES, ST. HYACINTHE.

C'est là où on sr procure\ à bonne compo 
si f toil) tout ce gu il faut p(air bs Ecoles.

toY*Articles dt Bureau, Chapehts, lma 
ÿrs} etc., etc.

gn>Y'Miss* fs fircriair* s, Tit res dt ('Kant.

ides pour la qualité et le has prix. 
Cartes (géographiques de Du foui 

do do Firm in
Encre Noire et de Couleur 
Crayons d'ardoise 

do de mine 
Craie, hâtons ronds et carrés

•çes.
Tweeds

v A,LPmCA DE COULEUR, Beaux Merinos tout laine.
1 ' a ’*11 •* I* et :io ets.. que je rendrai Magnitlques et larges, pour 40, A5 et 50 cts. 

12, 13,14 et 18 cts.
1UNTINT .. CACHEMIRE, tout laine,ÏUNTINC, couleurs assorties Pour 30, «, m ctH.

IJ, 15, 18 et 20 Cts.
de p. . « . Enfin un lot f Job) «leALPACA NOIR, V

DRAPS DE DEUIL,
Vendu à grands sacrifices.

dro, ,t en Dê/.nl. ' A ’l*Vl*'»»’ -le t.-ll.-H nmrelmmÜH.-*.
. r, . \ , , "r " !V u ,ou‘ v.-iidn-, j'ai p.-nsû.pi il uonv.-nuit d’offrir e-lto .-lmn.-o

1' Jj;)iï)|ji5 l’Î IjfCiSvSlt’IMVS i '•J>tl«>nil«llf aux n.lèl. H Imlut.K- .1- la fioul, Jt„uyn’oHt |M.K tout. Vov.-z plutflt.

um- visite. Nous promettonH? XWOectR ■. 'I’,i Valant 80 ot 30 0. Vendu p.mr YJo, 12 ,-t 13c.
de H-.tiKfait-u le» |>,-r«onn.-« Canadien,. ,llüit ,mv<’r lo "*üis
plus fastidieuses en fait de goût Anglais ot /*
et de qualité. Ecossaise *

Nous aurons toujours en ma- N’ayant que cette ligne à: >1 (•' , .
gasin un choix des plus variés adiiiiiiistrer, nous IV*rons l’im-1 ne chaussure élégant»*,de pro-| 1 ^ EEDS î TWIOKDS î ! _ .. .................
et des plus complets dans toutes possible pour «pie le tmière qualité | ^ Beau Tweed Kcossai», valant $1.25, vendu pour 7:t ets* Tweed Canudie

^K’&rrri^ mîSv «P«RT£MENT OES TWEEDS DE LA SUR V DOWEKtlHATIS sr^Mml’uire vmlliuSr I vmulS^n.'v°”H I>r‘M'Mn"'
C’a. . ..............-i, aramata. >!-■' CRAN0E MAISON CO-OPERATIVE A .-ux a- b-rerout pour un I .................... . ..., ....... direction Tuu mHU^ babib- ,« oxpérim-ntu oui m-

habillement garanti a 2*1 lus. d’avis.

rr w KKDS ! ! !
en, 40, 45 et 50 cts. 

pr.

(lillnf H!,ra~\t Us/- riuos de toute nlmncf, Bunting. h* «cul endroit où l'on puis- montanl r«J‘i°nii:ib!e. j habillement garanti à 24 hrs. d’i
I lûmes (till (J lan^yht. ou, CIL. , [lUKtIV QantH ,J,. pJlK (|t se avoir un.* Iimrchandhc tou- A u'"" l,ou‘ri I COTON! CnTOXü Cf/Tt
Journal d R cole. 1 Fantaisie, Ct lopins beau choix j*>nrs nouvelle d du goût l>»«'incr .1.* .et avantage cxccp-j ? ^ io.ts Indiei

( marne tmnmn-< !.-< ma, a, ,ad~ ,l” 1 »vv dvn.-ll-s. i-l"s nauv.-au, l,°"n«s ""f"**"'.™* ^ra.,.l- b.r-. ur.7 n 3 n ;
Lomnn tottjoins (es commandes : , ...... v-. ............... . x,„ ,• ••«*«»**» i« pI»»h t-t powibi-. ■ ’ ...

qui |x ut lain- un

toujou>
reçues '
avec soin et ponctualit

Nous recevrons cette semaine une 
consignation de Chromos français

i>Jo,\ ■—< o(on aim-rirain I, .7. -i. 7, 8 vis. Shirting, première
innés garanties 5, ♦», 7 «*t 8 ets. 1 caisses Indiennes ( job lot ) 
3 <*aiss»*s Indiennes Pompadour valant 15 ets. vendu pour 10 c.

20 bnllos do COION HOCHE LAG A a Vendre a Grand Sacrifice îv. o «r, j pJiriiplnit.H . j0 (ollt sacrifié et N’oubli,*z pas que MM T. v , 1 "V ‘
rçues par la poste seront rem plus vendu sans résolve. Uobitaillo et Bruno Brin, père, ^ cn,”/ I,,h Pn‘,,n',rH vous au- ----------

1VCC soin et Ponctualité Notre motto sera f-ront tmit en leur pouvoir IVZ ,,n ,mMlN*nr cho,x‘ A 1,1 1 Ca ssos d« PARASOLS Vendus a grands Sacrifices.‘ ' Grand Dcl.it! Petite Profite!! TailleurB, pour t..iijon,h;U3r;iUÎÏCîïliUSOÎULÛOjJCntiUf bre, Lacbet-r !lr iVlle"'mareliamliM“ ....... . HW'iuVn Seul.-

SFvffVrfiÆlîS" ob";\w pint"- Ti£îi l-iir MORIN & DION. Kn.r,, -, v.y par -vte nrè n ‘ i'
urtf.. # ‘..........,, .ont mérité la première 1 lace N B.—Nous avons continuel- ; 'F' la ' crite de tout ce t) ni est énoncé ei-d

:rand niurebé.

I'»rftdrnnni! dr Gradin','* ra «en/, servis avec politesse et m 7* c premiere ; rice ,v* ...... ............ .... - ' ‘-'«e^u*
/ .ncaai ttntui (IC \ / ?a 1 K ) ts en courtoisie parmi les tailleurs do cette lo- letncnt »n main* des \ alises y \ w p j f r j - p*- r w

tous genres, à des prix modérés. „ ....... .. ... .\mvrb ain-«. s-i.-- .1- v,.>•««.• : ^ ^Xj, J^jrl ,,
•s r * ÛdY N B — hn consideration ,__.T et Sacs d’Kcolv. '— — ^ S

L. A. CHOQUET & FRERE, j 'l<‘H lîmmls avantii-_res qm- n«.u- ^ A'.' ,ür‘‘'‘' l-s man Immi-d-la campa-
avons eu, nous pouvons offrir n,’M '* • gm* ne doivent pus oublier que

on no d**m in I pn < mieux ju • «i • vous convaiuero
h‘SHUS.

Coin des rues Cascades et Mondoi
En face dt M. A. Brin», Epicier.

15 Août 1881 15 7 80 Je 18

Modiste IJernandée.

aux marchand* de la campagne 
des marchandises de. Job et des 
hits des prix exceptionnels

St. Hyacinthe, 28 juillet 1881.

I n** MODISTE capable. Hachant l'anglais et 
lo français, trouvera de l’emploi et «le bons 
gages en s'adressant û Madame M. MOlsuN.

St Hyacinthe, 1 Septembre, 1881.

| mur j)r ivrr

T. Robitaille.
Tni/hur.

nous pouvons vendre à meilleur 
'marché qu'aucun uiunufm turier 

l’ne visite est sollicitée.

magasin des c'ü.r/rrvrateuds.
15 î 81 12 m

Nouvelle Boutique.
Qui vient de s'établir dans la Cité de St. Hyacinthe pour la plus

grande satisfaction du publie. I

RUE ST JOSEPH et ST ANTOINE

JOSEPH BRODEUR.
üUK 0AK0AUK8. ST. IIVACI.NTIIR

( 15 rx>c s r.. r a ( xi r * i*;.*s.
M. Brodeur offre sea meilleurs remerciements au publie* pour lYneotiiageinent qu’il en a 

re<;u et espère encore dans l'avenir mériter une large part de son patronage.

|fmaqcs, Chromos) t If mi ni ,l• Crois 
F/ICt/lS, (te., etc.

l\/Î.Lacoml>e PLOîVIBEUR poseur de Tuyaux **n Fer et Fournaise \ l'Kau 
: Chaude et à Vapeur, Olosrtte, Bain, etc. 11 invite b* publie en général qui voudra bien lui

---------  1 donner son cm onrageim nt. Il fera toutes sorbs tic réparations en plomb et en fer pour tuyaux
Un teneur de livre sachant l'anglais et le • ;l * <*au, tuyaux de fournaise et gaz, posage do pompes et appareille de Fromagerie, 1«* tout à 

fiançais, et pouvant fournir e bonnes recoin- | &''* P,ix ,r^H rÿ<inits» réparations seront laites avec tout le plus grand soin possible, 
mandations trouverait de l'emploi en s’adres- • < , J eiai<lissi nn*Mt •••'i auaeb»* ;» !a Biuitiqm* de •hichiuene de PB X. BtisNTRAWZ)

j saut à ce bureau.

MAGASIN DE FLEUR, GRAIN,J l'Aller dt foufeti .int'lt 1 d*’ Ci rat HS

U U FJ J ^üig/Lïij a

pat

Ma (% hti n> t mes fsrch* .1 </» ftitifts surfis <t Ci
Vcrtjt. »•/ , n ('onpons à la Here

Importé- directement des Fabriques des
Etat s-1 ni*î.

triy- (irantfc consignation de Papiers. 
A rdo i s» s f Tap is st rit s. etc.

t^tP'fjirrt jf de Prières. Tien s ib héeo- 
tian (te.y etc.

fay*Consignation de Tiorcs dt Jf/ssc 
bit n reliés, à Bas Prix, expédiés /tac la 
Malle à tous ceux (pii en enverront b prix 
inditfué :

Format in-3\ 320 pages, papier fort, 20 ets. 
do grand in 3', 385 do do do 10 cts. 
do in-16, 450 do do do 50cts.

Nouvelle Boutiqiu
'-'“'f' “•’p •• »• « ^Vüi JJ, O 1. L

en s'adressant à cet établissement lo public, tant d** la ville que d** lu campagne, trouvera 
] toujours ce qu'il a besoin et il aura toujour- en main des

: p frees vahes,c/icck valves, slop cocks, chaw pi arcs.
FERDINAND LA CO IB E.

1 Avril 1881—fim

BLE et FLEER importe dir ectement du lieu
do profluction.

Saindoux, / Ac, Sucre, Afrbtssc * fc.

Prix Réduits et défiant tonte competition ■/< //«.,,* ■ t un, eanété considérable tl'ar-

l'oile**. Indienne*., Duck*, Dentelle**, 
Savon- l’in*., Ituban*.. etc.

IlfOï' Tout* s * spec fs dt tir. in 
j plus haut prix tin Mar^'hé,

1 s at'J ft es f ici, s 1 m l tspcnsabbs.

v rnci:!-j ica.-j r’icix.

/fans / ttni'f n Bloc Tarn'tire.

ÜÜ? Ü -j J-ièP ï

/ tu visit* au c Magasin* ct-dçssus serti a ca nfiigt us> ,t profit, dJe ,nt public ni
>/ »txa bim *• rd >t à Très Bon Marche.

Si. Hyacinthe, l Mai 1881. abl'J

CBATÎS T

Enctidn nu-nts * n tons qenrts.

lo catalogue est envoyé gratis sur d*- 
niant/* adressée à

LIBRAIRIE KEROACK.
St. Hyacinthe, P/J.

Vient d’ouvrir une Boutique pour BGf RR F R j 
es SOFA**, faire ries .MATELAS, réparer les i 
Meubles de toutes sortes PEINTURE à neuf ; 
dans les derniers goûts. Los ordres seront fimyTol'S l’KTVKNT LIS V()[R PO IT K H i EN. C'EST CN ELEPHANT

DU.MPT E.-Vfÿ,exécutés promjitr'inent. Le public trouvera 
toujours chez lui, Matelas, Sofas Bourrés, ( bai­
ses, etc., ' te. ;YM 81

.n.tisox uwrnini i\di:i:
i»otut i.rs

’•Hi!P |*ïiîîï 1i]îIvfrrrvfv
K

1.’éléphant b* plus pacifique qui ex Mo, et, ce qui est encore plus étonnant, il ne mange 
absolument rien, ivt éléphant peut rvmire* des points au Dr Banner pour jeûner car il n’a 
absolument rien mangé depuis trois nous et. malgré cela il est plus gras que jamais. Cet 
éléphant sr* chausse avec ries bottes, qu’il lui (***t impofisuje d’user mrcequVlb s ont été fabri­
quées a la J. Â. BEAUVAIS

D
1 !

A vendre a ce bureau.

Séminaire de St. Hyaciin.
La Rentrée des Elèves aura lieu K* SIX de

SEPTEMBRE.
18 Août 1881.

i José LEDUC
Eastern Townships Boot and Shoe Company

jpdf’ Si doin', vous void ■/. épai :ner J.» par o nt et vous pro- uu*r d< Umm 1 mai handises i&g ( | < *

rich diets vos Chaussa res ct 11 aides Faites

IT
*11 jl]

l.a rentrée «les élèves aura lieu l»‘ fi Si»ptem- 
proelmin. an convent do La préson tat ion en 
cette ville.

CIA,VOS, ORG LIES
De Suions, Neufs et tie Seconde Modi

Choz A. DENIS.
Place du Marché, St. Hyacinthe.

Mcuhlcs, Faience,
Per re ties, Vases à Fleurs, etc., etc

Chez A. DENIS.

MOI IF AS à Coudre
Neufs et de Seconde Main.

Chez A. DENIS.

CIIA Ü S S LI R E S
De toutes sortes,

Chez A. DENIS.

Thés, Cafés, F pic aies,
Savons de. Toilette, etc., etc.

Chez A. DENIS.

CO TON, Indiennes, ct
Marchandises de toutes sortes.

Chez A. DENIS.

COUTELLERIE,
/1R TI CL li S de FA N TA IS IE, etc.

Chez A. DENIS.

SACS DE PAPIER
lit Papier à envelopper

_______Chez A. DENIS.

PAPIER Goudronné
Et PAPIER FEUTRE,

Chez A. DENIS,
Place du Marché, St. Hyacinthe.

‘Seul Encanteur Licencié, pour le District 
de St. Hyacinthe.

là oii vous verrez ce Merveilleux éléphant, parce qu»* e’e-t là que vous pouvez vous procurer 
FERBLANTIER de St. Hyacinthe d* , < h nustiurcr» de toutes grandeurs • t »!•* toutes qualités, depuis le mignon petit soulier d’un 

tient toujours sa boutique, et s’occupe tout enfant nouveau-né, jusqu'à l'énorme botte d’un éléphant adulte. Toutes marchandises garan- 1 
nixVinl.mont \u> Oouvt-rturcs on K EH HI.A N • <'■ - -« v-n.luf* û 2*. |.ar -•-ni ni-iUoui mnr.-t>« •pT.'. !»mi magiixln •!•• t Mya- intlio. j

Accoures donc loue pour voir i 'Elépluint ! |

AVIS AUX MARCHANDS.—Nous vendons les Chaussures en
Gros, nn illeur A Ta relu' qu'à Montréal. j

Eastern Townships Soot & Shoe Co.
RUE CASCADES —(Mock Paomdo) \

HIM
TAULE, etc., etc. Il est prêt à entreprendre 
tout ouvrage à des prix modérés. 11 n’emploie 
que des ouvriers de première < lasse, et son ou­
vrage est garanti.

20 Avril 1881. ac

Annonces Nouvelles.

LF. NùRD du Texas offre de plus glands 
avantagas pour la qualité, le bon marché 

la salubrité, la douceur du climat, l’abondauee 
du bois et île l’eau, qu’auen o autre partie of­
ferte pour établissement, dans cette section 
qui se développe rapidement. Le chemin de 
fer du Pacifique et du Texas ont au-delà de 
800 railles de chemin ouvert au trafic, le long 
desquels vous pouvez acheter i\ bas prix et à 
des conditions faciles, des millions d’acres de 
terre des compagnies de chemin d»* fer et «lu 
gouvernement, ces terres furent ouvertes ré­
cemment, à la colonisation. Pour cin nlairos, 
cartes donnant des in format ien s vraies, adres­
sez-vous >\ W. II. Abrams, Land Commissioner 
T ti P Railway, Marshall, Texas.

Bureau d’Annonces de Journaux, 10 Spruce
St.. N. Y.

ST. HYACINTHE.
ey% a i 11 r/r i vi. vos

mp ,\i 0X1 M K N T
[il] "7- rUMOHKKS

s a¥“UH

if yon iirr* n mnn 
Of DUKtnOMLWlUlk •

"if you r\n* a 
mnn Of let-

[rnM hy th«? utmln of t4'i*Ht«^»llmtov.Tinî«
vour iluttfv* nvotil n<irl»t work, to
Ntimuliu)t!iiu\<l uho V tom!»nUni»or\viui<l
|Mop Bitters. ■'mnte Hop B.

If yon sro yoanir (uvlHtnifTering from nny In* 
Idwettoa or «IihnIimi Hllon ; l» younr»*mnr- 
|rt«*<1 or niOMK oM orHyoons. *«merliur from 

jienUh
|iwvos r»8y on H o p|Bitters.

Wlioorcr younm (V4| Thonwuwtsdlo nn» 
|wb«*n«ver you feel W. Il nuiUly f r o m nom»» 
|t lint y o n r t*y^tem form of Kidney

• «ili’.viM* that might
|ln(r or ntlmulntlnir fl hnvo lw*«*n potent 
hvttlM>utlnfoTf«M/»no, lliys tim»*l>* ti»* of
1 *• \ HopBItters

uLOOuO Ub l lill\Ui\L», bib. b l b

CUE/. M.

J. WINGENDER,
A St. HYACINTHE.

La propriété appartenant à la Succession de 
feu Magloire 1 anet»»t éer . située nu coin des

M. Braun aïs le marchand-tailleur à la mode 
Montréal, na épargné ni temps, ni argent, 

pour rendre son établissement sans égal dans la 
Puissance.

Pour le temps de l'Exhibition il a été préparé 
une grande quantité d Habillements ei de Par­
dessus pour Hommes et Garçons.

Pardessus et Ulsters pur Garçons, Je $2.50 a 12.00 
PARDESSUS D’HOMME Je $13.75 a $22,50.

Allez chez Beauvais, pendant 1 Exhibition, pour
Des Pantalons a Bon Marche.

Allez (diez Beauvais, pendant l’Exhibition, pour
Des Habillements a Bon Marche.

Allez chez Beauvais, pendant l’Exhibition, pour
Un Pardessus a Bon Marche.

1Q | Allez chez Beauvais, pendant l'Exhibition, pour
Un Ulster a Bon Marche.

ez chez Beauvais pendant l’Exhibition, pour
Habillements de Garçon a Bon Marche.

idiez Beauvais, pendant l'Exhibition, pour
Pardessus de Garçon a Bon Marche.

U.

Vllez

ta ko Hop
Ittlttera.

Han» ynn <fu** fa, kidney 
\r urinary com 
Ki/atnf, il1*** 

[of tho AMmoch, 
|totâeU» ht and. IjfW or»w*rtv*A f 
|Yon will bo 

ppdlfyoa uw
|Mop Bkterm

Ifytmaroafm* 
Mr weak anrt 
owiplrltol,tryl 

m n y|
linveyou 
life. It hat| 
•av«d hun­
dred*.

.1K TTSTE-SCUL / ‘ TEBK, # , .
w. Axro/xR. st. ny.irixr/iE. m,.« L»«r.i,nimis,.tft i.'r88Muu«‘K.<ioux ||oz riiez Beauvais, pendant l’Exhibition, pour
•JH naître* nf mntlcnr march*' partout du Grand Tronc et un demi arpent du Jardin * I

D. t. O.
an oTiaolut.* 

land |rn**IMM- 
bln our»* f«*r 
idmr.Won »'aa, 
uat* of opium, jtohncco, or 
PUNOtiOh

NEVER

FAIL

Bold by dnnr-
Safa. Bond for 

nnjlar.
nov nrmms 
rra coM

BofMrr, X. Y.
ATm*«t", C*i*L

pour c* nr nv incur moron**, gur p*u
a iJ burs.

PlusicurB Prix • ht mnn à div rscs KxpoHitîona. 
H» mai 1881. A5

A. <5. TFXS1KK.

A lt V IUXTSlU U
Jlngniifur vTiuil et Solliciteur lie putenles
S<* charge de faire tout ouvrage d’ARUKNT AG K 
.vu BORNAGE de Propriéié-f. Il informe ses 
nombreux amis d \< ton-Vuio et dca envi­
rons que pour tout.* inftvrtnation il-* pourront 
s'adresser au bureau d«* Mr. A Q. Dubois, lio- 
telhr. M TVssh-r s.* rendra sans délai è la 
demande des intéressés pour exécuter leur 
ouvrage, 

n Juin 1381.

.........A VENDRE.

Public.
(irondeur tu l'erra'n :—1 ( 

t M de profondeur, avec inugnitiqu 
deux Logements.

Conditions très libérales

Bien peu de Comptant erra exigé
s'adresser à

Kl VU DK MATHIEU,
77 Rue .Votre Dune Montréal.

10 Août 1881. am

Corps et Caleçons a Bon Marche.

Un excellent emplacement pour forgeron a

Isi rentrée des élèves aura lieu le 3 Scptom* 
bre prochain, au Couvent des Révérendes 
Sojurs de la Présentation de Marie, è Ste. Ma­
rie de Monnoir.

La rentrée se fera dans la magnifiipit) bâtisse 
qu’elles vienncntde faire achever A la plAcede 
leur ancien couvent.

•> picitede front pnr Allez chez Beauvais, pendant l’Exhibition, pour
iinifiijuo rosKioiii’i' i\ Chemises d’Honimes et Garçons a Bon Marche.

Nous avons aussi un grand assortiment de Pa­
rapluies, Capots de Caoutchouc, Waterproofs, 
Chapeaux, Casques, Portemanteaux, Valises, etc 
et tous les effets portés par les hommes.

ffi&r N e manquez pas de visiter le Magasin de 
J. A BEAUVAIS, en allant à Montréal, car vous

. I Taurhiccvdlcy P IJ.. (Mnitè de $h* [ford. perdriez un bel avantage de vous habiller à bon
Marché.

L'issortimt le plis Fort et a Meillenr Marcia is la le
186 et 188 RUE ST. JOSEPH

T K.VU PAH

NAJmilÛN MU DON,

Conditions faciles. Propriétaire, Narcisse 
Vallée.

S’adresser sur les lieux à
TOUSSAINT GAUDKT PE, 

Milton, C Juillet 1881. 2mp.

Ce magnifique Hotel ouvert depuis le 1er.
tout le i 

vous serez 
• premiè-

Les commis-voyageurs auront une salle 
leur disposition pour échantillons.

NAPOLEON HURON
Luwrencevillo, Z j .in 1381» l

Septembre 1881.



COITE RI ER DE ST. HYACINTHE,-fl SEPTEMBRE 1SS1

&
Meubliers.

sfiié Cascades
MM. JARRET A LAPERLE informent leurs nombreuses pratiques ci lo public 

en général qu’ils ont trnnsport6 Ictxr boutique dims leur vante établissement, rue (u»« nde», 
près de la manufacture de chaussures de Aouis Coté et f rère, en face de O. (Jimlifonx. Leur 
établissement est pourvu de toutes les ma* bineries les plus récentes, pour la confection «b*
tout ouvmge en Planage, Découpage, Sciage,Tournage, Ernbouvngo 
»UK*I une mnrliino pour pousser d.« Moulures Droites ou Cintrées, 
Machine a affiler les Couteaux do PlaNeurs, le tout lu u par la Vapeur, 

line chaufferie îi vapeur leur permet de préparer le bols à I«*ur besoin.
Ils ont transporté leur MAGASIN dans leur nouveau local,

Jvainqueurs et vaincus, paraissaient égale 
ment Ina «îc luttes et de flouffranocs. Rn 
liant comme en bas, dans tou» les rangs, 
clans toutes les conditions, on ne perdait 
aucune occasion de s’amuser, et le moindre 
prétexte était bon pour donner des fêtes.™ 

A usai peu de jours après les événements 
que nous venons de raconter, y avait il un 
noir A i hôtel du Mon Patriote, i\ Fontaine­
bleau, une joyeuse réunion qui mettait en 
rumeur los habitants de la place de Fer-

aPLACE I >11 M V I ICI 11 \
porte voisine de J..I. E. Snuvngcnu. ufl y trouvera des

M E II li E E N
«le toutes sortes et do tous prix.

Des CERCUEILS rn Kiand nontbi*, d«* toute grund<-ur et de tr*»i - prix 
Ils vendront à «le» tniiilithuiK faciles et à ucillotir man lié que partout ailleurs.
Los commande» seront exécutées nvcc soin et prouiptemont.
Demander, tins prix avant d aller i illeurs.

Le Sauvage
Peut-être le garde, habitué, par profes­

sion, aux observations minutieuses, avait-il 
; déjà remarqué cette particularité ; il répon­
dit sans s’émouvoir :

—C’est possible......... cela prouve que le
braconnier qui vous a rendu service a vou­
lu se payer de sa peine en prélevant une
tranche de venaison. . ri , . ,,

—Si un braconnier sc trouvait dan* l’af- ?r°cn ! B *'
faire, il eût emporté le cerf tout entier... ! ‘ ^ la H,tKl "« "/“T four ric.n
v ■ t , - dans l aîîaire. ci, au lend de a grandeV oyons, mon vieux Lara niée, on no m o- , \ . •?. • » »• •. », r • ^ cour de . auberge, es Fenêtres resp endet­tera pas de 1 esprit ou il V a là une émjrme . t . •» • » . 1 ,sa lent, de lumières, si les sons aigres de

plusieurs crincrins sc mêlaient aux sons
criards d une clarinette, si l’on dansait, si
l’on banquetait, si l'on chantait, c’était
bonnement que fliute mariait sa fille ou
fils de son voisin.

L’entrain et la joie étaient tels, dans 
1 intérieur de ’a maison, que nul ne son­
geait à remplir ses devoirs quotidiens los 
plus indispensables. Le coche de Paris,

beaux. Les servantes avaient lo teint 
rouge ot enluminé, les valets ne parais­
saient pas bien solides sur leurs jambes.

A continuer.

AU <OIY Dl» III
ST. ANTOINE ET STE, ANNE,

J Mi

Près de. ht fïaiKjtn </•■ St. Hyacinthe.

JARRET & LAPERLE,
M KUJSIjI KltS.

Ht. Hyac inthe, 2f> Now, 1810—12—bj

LECTEURS
NK VOUS KATIOIKZ I* AS, II. S'AO IT KNt’OHK l)K I. A

MAISON A. PILON & CIE.
647 et 649, Rue Ste Catherine, MONTREAL.

Tom o**tto lois plus que jamais cette maison attire l’ntbiriion toute parti* uli«* r* ■ du pn- 
blif à «ou sujet. Ce bol étiiblisscunut depuis un an passé a complu que. avec la grand* 
clientèle qui l’avait * 4 * * * *
pas «!*• nature à i ont«

pas (le l esprit qu'il y
dont vous connaissez le mot.............. ({ .i
était cet individu farouche survenu avec 
tant d'à propos pour moi ?

—.Je n’en sais rien ; si co n’osl ni un 
fontôme, ni un braconnier, je rn’y perds...
Mais, avec votre permission, je vais bien 
vite creuser une fosse afin de faire dbpn 
raitre ce malheureux animal.

— A votre aise, reprit Nêrac piqué ;r;ioi, 
je vais achever l’étude de ce beau chêne, 
que j'ai commencée hier.
Il s’assit sur une roche et sc mit à l’ouvra­
ge, tandis que le garde, après avoir cdioVi 
une place où le terrain sablonneux offrait 
peu do résistance, ouvrait prestement une
fo-sc avec sa boche. , . . . . . —• -.............. ............................%-

n , - \ p ii* r»raient le passage; maîtres et valets pa- miles (vin Viril b* Fonte kw .-t mut rrIl y (rainait riéifi le cerf quand des rires i . . ' . n ’ .... ,, . *. , . i 1 1 , r;pnu» r.r.ti roui <«
• . . , • . . 1 , . MiW'iinrit nvnir nnhliO i*. mi r»l.»f t I* mi un Ini nu nlnu Imnl i»r»v

moqueurs 8 eleverent derrière eux. ««raint- 
cliet et IVmlinnrd sc montrèrent et le bra-
connnT s ce/ ia 1 » * . » • . » » 1 i H Avril nu, -, , ronucH I attends tout dans la cour et, pour a umu mm. om— Ali ! ali ! !«• t v prends, citoyen Lara- » . . . 4 . ’ 1 ,, ....... r • 1 . J prendre patience, s amusaient a regarder•c I u fais la grosse voix parce quo nous I f • •.* . ... _ .. ___ aient

los 
CU-

Veut tenir plus que jamais son assortiment au 
complet, il conseille rivant de venir elle/, lui 

. , . <]c visiter tous le* autres magasina de lii ville,
(pu descendait a 1 hotel du Hon I atrtoto, . («tant certain de vendre meilleur man lié qu’uil-
se trouvait très-on retard, la nuit était b urs, vous êtes certain de faire vos achats 
tombée depuis longtemps, et on n'avait ! chez lui.
rien préparé encore pour recevoir les voyn- i Grande variété «le Man bnndises, Chapeaux, 
genre qui pouvaient arriver. Los fcuriew O''*»**'""»; Faite*. Toutes e«p«ce8 do
domcnraicnt fermées, des chariots encom- M. (it.rvniJH rontinilo ,10ter i,.H o«. Cl.u- 
braient le pacage; maîtres et valets pa- nilles, Crin, Vieille Fonte, F.n 
rainaient avoir oublié complètement la qu’on lui offre, au plus haut prix.

SOUTH EASTERN RAILWAY
DIVISION DU

UC MMPUIU ST, MOIEIT,
TABLEAU DES HEURES

commençant lundi te 27 juin
1881.

No.it I ;\ro. «S 
Milles. »Stations. Express. MP.lé 

^ A.M. KM.
Stanbridgc.................. G. 45 -------

2A Bedford.............................. 6.54----
5 Mystic......................... 7.0*1 -------

14 Far n ham......................  ( 7.85 2.20
( 7.39

20 L’AngcGardicn........ 8.00
21 » A bbottsford............... 8.20
31 
40

^t. 1 ii*.... 8.,18
St.Joseph (St.Hyac) 0.12

voiture publique. i M ,l toujours en main et vend Lattes, Dnr-
repondnnt un certain nombre do per-. ‘b au, (.lapboaixl, «*t«*.

, , r r • i * • J prendre patience, s amusaient a régimec ! I u (:tis la grosse voix parce quo nous * • . * . -, '. . 1 les invitées, qui passaient et repassaavons tué une pauvre vermine de lapin ; I , 1 , 1 , . . Ul. , . » 1... comme des ombres chinoises, devantmais, toi, charge par la nation de veiller r ,. .. . .r» ; 1 - ... Fenêtres, ht rrierc ce.s omIs et ces v;u-snr le gibier, tu nssftssmcs un magnifique . e-.ii •• ■ , . • m / i rieux.so eachaicut deux hommes qui,pourdix cors, <4 upre* en avoir prélevé le mor- I . . . , . 4 t :r .» , 1 , t leur compte, ne semblaient pas tenir a voircean le plus délicat, tu enterres le reste . .. \ , \, , *, ... . . . . , i et surtout :t être vus; c étaient Leon dedans les liallicrs : I omu rre; c est une chose v . . , ;p . ,

HOTEL NATIONAL.

41 S to. Rosalie (T raver) 9.20
48 St. Simon....................... 9.42
53 St. FI ligues................ 9.57
02 £t.Guillaume............... 10.30

No. :t i

3.03 
3.39 
4.06 

1 5.00 
{ 5.18 

5.26 
5.54 
6.18 
7.00

No. :t2

Tenu par
M C. LA RIVEE

9
1 I
21

bonne à savoir.
Ma foi ! ce garde est un finaud, dit 

l’oulinurd en clignant des veux.

Cet hôte! qui a toujours été bien achalandé 
par le publie voyageur, vient de subir de gran-

Nérac et Laraméc. Tous les deux avaient ! des réparations; plus qm* jamais vous Here/.
1 autant plus de motifs pour agir ainsi que bien servi, les boni mes do cour sont do preiniè-
iilusimir- iranlc-i uationnux on uniforme re clnsso , t une attention tonte j.p6emlo y 

, . . , , sera donnée. Kepas a toute heure du jour.attendaient également l'arrivée du coche, 
dans E intention 
aux voyageurs.

Laraméc voyait que! parti on pouvait , .. » , , . i ........ ......................
i*i . • .-i dans 1 intention de demander les passeports 1 S0I,t ,b. dernier choixtirer contre lui de cette circonstance et i 1 1 r 1 ,,r '

epas a tome heure «ni jour 
te/v Les V ins et I iqueurs de toutes sortes

Stations
St.Guillaume.............. 8.15
St. Hugues................... 8.57
St. Simon..................... 9.42
S te. Rosalie (Trav). 10.10

M K LF. 13 XÎMIKSS. 
A.M. KM.

22 St.Joseph.(St.rFyac) 10.21
St. Pie............................  11.15
Abbott sford................  11.48
L’A ngo-G a rdien........ 12.24
Fa rn ha in....................... 12.55

Les cnmmifl-vovngeurs auront une salle à* j ' i ( i

' n * Nérac et son compagnon commençaient leur disposition pour lésé» Imntillons.
c(*rf a etc dévoré pni l(*w loups... . . .. . , . 1 , . . » , m»?** prir très modérés *i, . . . \ i u s inquiéter sérieusement du retar 1 de la 11 • M ' 1 1 * slLe

I! ri v a doue plus (pi a } enfouir sur place. . * . »
' . -tj- voiture. I ant fin il v avait eu un peu de- ( niais ! me prends tu pour un nigaud r . . ..... • , 1 1 , îour, leurs regards ne étaient pas deta-r» i»r 11 (•ramietict , et ce coup do couteau j • , . , , . . , , .. I . » »' , » ... . , ... , - cités du chateau situé de 1 autre cote de lade chasse au (h ! ut le ! enaule, I na , , . ..... , . ,. J . , place, f e noble édifice qui, dans le passe,*-'»(. m nettem ut tranche, est ce aussi la i 1 . , • 1 ,avait vu toutes les magnificences royales.

M. C. LA RIV KM.
St.Hyacinthe, 2 Juin 1881. 5m

NOTEE NATIONAL
TENT PAU

31 
36 
42
18

•i ( iMy stic. ............ «......
59A Bedford........................M
62 .Stanbridgc...................

4.00
4.30 
4.47 
5.12

5.18 
5 45 
6.03 
6.21 

F0 
50 

7.14 
7.22
7.30

• ■ 
j 6.4 
( 6.f

J. R. FOSTER,
St. Hyacinthe, 1 Sept 1881. Sur’t’d

. . .. 1 * f . * | .1 . I I i . .. . ■ >11 IVULW 1'..^ I") -, ,frupiiintce qu» eeitaineniMiit flans bs «nnei s piihrôn h son sv-tème nVtaii i b sogne des loups ( Ailon*.! tu es en faute, < . .. , ................v .. . i* T. i„ w w . < r v f /w.% ,*x w,•r*t* r toutcF les l"»mn*M pnitiqucH qui nimnit ù .irhetm dans un magaNiu et c<tt« fois e’est le braconnier fini fait la ' (l 11 n‘ n Ml> '* . 1 1 ’ '.‘l l> • Ill I Allait I Ï ÏV
.. . ... .i . » • . . . ' t» n w f I. nt..rienp nvmf /.f»* » » ». » i » * r \ ' *1 * A: * tsur un pied égal, h un s*ul prix »t:i un bas pi i x nous m savon: quelque ehosc mafgié (ju,- j fl|0|;l|c, .,,, e a i de. 

dans ces inémes temps nous veiulon bcaumiip • I que nous avons quautitt inar» haudises,
«les bonnes, nous avions aussi tiop de nmn Imudeuis, troprle luuit, trop de mur» Imndises 
communes enfin trop de foule poui qiie les pratiqua purent .*•* faire bi<u m rvii * t au i vit» 
qu’i Iles le désiraient. La gruinb* pat tie h'«n o-tmiruait p< iin e »|.* m- pas avoir * u b tu tour, 
minutant les inconvénients susdits, < i ans*' m* pmm. 11 a vit d- m janmi« i «• v*«*ni r N’- u avn».. 
donc tous compris ces lanemii's «*1 e est poui e»4a 'p*** t » « » » i * votibnis von- faire t(»i»î*m:Ii ’p*' 
nous avons sans rest i ici ion au* un»*, •x» lu tout * »• qui |n*uvait nuit** à îHitr** maisiui a tin d»* 
fair»- de notre coin merci» un eiitr* pris»- sag**, c-itnin, tiampiilln certninenn:it pim honnête 
h il tant 1«* dire puisqu»; nos man liandise* sont umiqtiéeH à un taux nioin é!i*vé * » >t-à-din* l(> 
l‘2j i>;o plus bas, au même prix pout tout le monde et a un seul prix. (!» qui « h! plus hon­
nête et qui convient b plus é«**nx qui ainmnt i\ être s- i \ is \ it. « t à pu?* trompés

Nos marchandises sont plus Indies «-t plus variées «pi nul n fois Nos d»q uh nu nt s * u »mt 
remplis. Eut r** tout *•« lui mofles 14» n mieux suivi pat Ihdle ( liampnem* «jui »*n » f l.i 
iliivetiicc »•! «huit la ii'nommée *‘sf si lu* u r*»uuun »l**s Dam*‘S «-t r!»•*• D* mois» ||»*h *|ij haut ton. 
r* lui «l**H tailleurs a été nus i l*i«-n am« li*o••,nouq promettons «lu côl* denottv pr» lui» » tailb-ur 
M. D. Desjardins la plus ^ntndc satista* lion puis»ju«* *-*xi remnnmé» , « apaeités sont h»us «1*
tonte crtUipu». L'asHottinnuit «le tweed, de singe, «‘t**., eu est ui ilb ur * t <l*-s plus beaux.

Ne pas oublier que nous set vous la prulique hi* u plus \ i t • - ave» b b au syNèim* «l’un s»*d 
prix puisque nous avons uthtiie <|H i\ des aeln ttuns et non à d* s marchand* ut s.

Ainsi nous itn ilons t««ris nos prutiques et partieiilièreim nt «■«•Iles «pii n'ont pas
encore vu Ion» ti«»nn*i 11 « • t r ♦ système »\ veiiii en jugei pai eux iuôiic'.s.

j!M
Mais rassure toi ;

A. PILON A (JIE.

A. ru,un les associés. J. R L \IH3LLI3.

!*• braeonnier ne *• verbaÜHTa pas. corn j
me lu dis............ Seuh.*ment à la venir il
fiiiidrn être bien sage, citoyen, où il f en 
cuira !

L * pauvre Laraméc sc défendait d* m»u 
mieux ; i! assurait qm» leeerf'avait *;r«- ru»* 
par une personm* ineorinm* «d invoquait le 
témoignage <!<• Nérnc, qui eonlinnait s(*s 
asset t uujs, l’oitlinani, dont l'aitentinti 
‘•«UKU'utrait sur h* peintre, dit tout haut à 
.-ou compagfinfi

I lécidément. celui-ci esf un aristocrate
déguisé.............. un étnigré peut être !

lu pourrais bien avoir raison, ré pli - 
qua Hriimiebct en toisant l'artiste avec in- 
solenoo

Sonic, jeune et b(«uillaiit, sentait sa co 
1ère s’éveiller; néanmoins il répondit avec 
(Voidcut :

Messieurs, je dirai qui je suis à ceux
qui ont !♦* droit do ni*iritcrrog«ir........ mais
•» ecu x là seulement.

u Messieurs ! répéta Ihmlinard en 
rieannant . tu ontcmL, Hramiclud ? Il nous

plus piteux état. L’intérieur avait été 
ravagé par les Vandales de la révolution; 
les meuble.' précieux avaient été pillés, 
les chefs d uuivre do sculpture et de pintuie 
mutilé:*. La toiture laissait pénétrer a 
pluie, les volets «Raient arrachés, les vitres

Y11. LA UK Sti M A DK L K [NK.
—ri —

Le publie voyageur trmiwra à c«-t hôtel 
tout le confort désirahl *, J«mmanx Anglais 

t Français. Tabh* *b* première classe h prix

(’IIEMIN DR FER GANI) TRONC
DE MONTIlXVL A L’EST

■ " ■ r

brisées, et ce spectacle de désolation eût mo«Iéiv,nn»» vast • -aile <1 «’•ehantillons \ l’usage 
navré l'historien et l'artiste autant que des commis voyageurs. Ih* plus le soussigné
l’homme de cœur et le bon Français. u< hètera tout grains au plus haut prix. Tout

... .. . » .• /. • ‘«ti rern*:r*iant l«‘ public pour le patronage quiMais o tto coiit(!!ii]i|ntum avait (un pur !l(.,i inù-rm- continn ton-
1 «■•.’« t 111 i mpos.sibiiq (t, Lomm»* le temps jr,nrs eoninn* par le pass<* à acluder «*t v»*n«ire
écoulait, Laraméc dit t*»ut bas au pcin- toutes espèces d«* grains, fleur, sel etc, * n gros

tre. et «*n détail.

te

o ••■r.
te
ùüt. V

X

V
zitn!/;

To Inventors aiul IhTlinnics
PATENTS ami how t«> obtain them. Pain 

phlet of «;«) pag* H free, upon r«*« * ipt «*f Stump 
f«>r Pi'Htage. A«bir»*ss—

Gilmohr, Smith k Go,.
Solicitor* tff J*atcvt*i /ion, /). C.

Il «(jvAf nqtog :n,

CHEMIN DI FER Q. M. 0, & 0,
* ’//.i .ve/:.»//•;n r n ni:no:.v.

• • •
A I A K I I K DE

i/i xm >2.i«h im«i:t issi.
I.«*s trains mai* h* !«mt * «'mine mm»( :

— Décidément, nmn-ieur Fiéon, nous ne 
pourrons ce soir retourner chez. moi. et (*« s 
dames, M elles arrivent, seront dans la né- 
ee-siIé de coucher ici.

Lo croyez-vous, Laraméo ? demanda g 
Né rue avec chagrin.

Le grade lui donna quel(|iics explica­
tions. «’ b» était venu de Francliard avec 
une petile eharetto attelé d’un fine, et, 
«lans ce modeste véhicule, on devait ramo­
ner les voyageuses, ainsi que leurs baga­
ge-. Or, les chemins défoncés, rocheux,

JOSEPH ILWI KTTK.

A M A M P M P M P M
Montréal............... 7 00 7 80-3 30 5 10 1000
St. Lambert____7 30 7 50 3 50 5 30 1020
Belœil....................8 57 8 17 4 20 6 101056
St. Hilaire...........9 03 8 204 23 6» 131100

LA BANQUE
«

et
f ti vois bien que e’est un

DEFAUT.

Ilot le luira i\ Ottau u.. 

A irive i\ Ottawa ....

Alfred Chonuet
üeii’, t*l6)t|isiCh

1 ilhige Je ht KroeiJi tin , /*/rof'.vx* «L St.
Hyacinthe,

Magasin sur ta Pt a et Ju Marcht, aneirtt 
magasin »/« MM. Jarret <t LaperU.

X. Ohoquot Infonno lo puWio on trf uon.l ,j„||o»to. .
qu il eonfeetionne toutes <‘spé» « H «l«» MeiiuloH, Arrive »\ JoliVtt»»
»t son ftHgortiim nt est «les plu» cnmpb ts, et

\n i v»* A 1 lo* h«4uira
j
, Hnclit4aga ù Quélmc .
< ,

A t iiv«* A ouee*'«..........
i

Québec à 11vu hulaga......................

Arrive i\ 1 lo« helaga . . I .. ..
! 1». v

lloi helaga A St .JéiVtiue. 5 ;m 
Arrive i\ StJêiônu».... i 7 là

A. V.
0 ir* 
0 00 
r m . 
5 «m
7 ilô

ÎMixte A . M Kxpt's
1 ——

I'. M . Malle. »•. M .
1 N 30 H 30 • 1 rO 1 !»
' A. M . l*. M .

8 30 i 00 i) 15
i*. M A '1
7 00 8 10 1 G 5
4 . M . i*. M .

f o IG
|

12 10 «» ‘J r,
!

00 10 00

<) •I ft
K . U .
«; nu

A.M. I*. V .
j 10 10 10 00

r. m \. m .
1 10 (i .10

;

•••••• •••#•»

St .Jérôme ù llochelaga 
Arrive i\ Hochelaga

# • • « • «

qu’il entropr«*ndra tout ouvrage eu l*«>i« et 
Menui»an«» «b* tout»* H»)rt«*.

Son vaste établisK«*nu*nt «*st pourvu d«* toute» 
1«*h mnchineticK 1«*h plus récetite» mu«*s par la 
vapeur, <•«' qui lui permet «b* faire bcs ouvrage » 
»\ de» ]>rix et conditions trè» raisonnable».

Découpage, Tournage, lUani’blssage et Km- 
bouvetage, tout »«* fait j\ sa boutîqm».

Lettr«*» Découpée» »»u Sculptée» poui Ensei­
gner, préparé»*» i\ demande.

l’n soin tout particulier est apporté aux 
commande» considérables commo aux ouvra 
gc» de pratique.

ÜÈTLe publie ont tout Kpémlcmetit invité A 
visitor hou Magasin de M« ubl« s et A dematuler 
»<î» prix avant de donner »«*» commande» 
aillent».

tfirTénte pratique traversant »ur lo Pont 
Darsubni pour rencoutn r M. Çhoquet recevra 
gratuitement un billet de passage.

2 mal 1881. a

A.M. 
0 20 
8 60

• • • • t

• • 1 • •

• ••• »•!••••••Jotietje a Ibs bebiga . .
Arrive à Hochelaga..
Tuai x Kclaih î lisait *l’Ho« béluga p«*ur 

Québec ù 0.16 a.m ; arrivé»' :» Quèb«*«*ô 2. b*» i\m. 
1 épart *1«* Québec pimr 11***-helnga à 4 00 v m ; 
arrivée i\ Ho* ln laga i\ 9.;»6 r w.

u)»|M lie “ messieurs
civilité..............
aristociate !

— Hali î reprit Grnmicliot, nous savons 
«*« qu’ils venaient faire ici tous les deux ;
cela doit nous mi Hire.............. ( ’oritiuuons
notre chasse, et n«* nous gênons pas pour 
JDnotir des lapins. J«* «rage qui* le citoyen 
Lara tuée nous lai- era tranquilles, à pré 
sent 1

ils s éloignèrent fuit d«* bon cette fois, 
(bis, et on ne tarda pas à entendre lo petit

Laminée recouvrit le sable la fasse du 
corf.

- -Mauvaise 1 encontre! mauvaise rencon 
ti(‘ ' murniurnit il sûrement ces bandits 
nous serviront que’qm* plat «b* leur métier. 
\ussi, toute réflexion faite, nmimieur do 
Nérnc, sera-t-il sage ù vous, désormais, do 
ne pas vous éloigner trop de la maison et 
de ne pus sortir Runs armes.

— l'ourqnoi cela ?
— Dame, ce sera une bonne précaution ; 

s il faut I • «lire. 011 parle, depuis quelque 
temps, «> Dhaulleurs «pii soi t établis dans
le voisinage d<‘ la foret.............. Mais voi 1;\
qui eri fini, poursuivit le garde en piétinant 
sur la place où le «lix cors était enterré ; 
maintenant., si les rôdeurs no m’avaient vu 
\ 1 ouvrage, personne au monde, excepté 
vous «m moi, ne saurait ce qu’est devenu le
dernier cerf «le la foret.............. Enfin, il «*n
résultera ce qu’il pourra.................... le vais
cacher dans la fourré cette bêche que je 
prendrai mon retour de la ville.

— I Ifdez-vniis.............. Si vous saviez avec
quelle impatience 111a lettre est attendu*) ! 

Kh bien, jo pars.............. Mais vous,

.. , , souvent hérissés de racines, etaiont 11 peu
il nous parlenvoc », , -, 4. ,, -, ,1 . A pros impraticables la mut. et il fallait ne-!*r«*4 inipri

cessairemeut at tondre le lendemain pour 
so remettre en route.

n nrn
n »» 11

iîEKKAlJ

A’/tr Cascades, A1/oc Perreau//.
'route» le» affaires »b* Banque seront 

ransigé* général* ment A c« tt«* Suecursab*. 
Intérêt sera alloué sur les dépôts aux taux

convenu» ; cos «lépôts pourront être retirés on 
tout ou ni partie, d’après l«?s règlements «le

D’ailleurs, poursuivit Laraméc, vos cotte Banque.

Service local entre Aylmer, Hull «*l Ottawa. . .
fita? Magnifiques < liais Balais sur (ohm lo» n,on l,on tnoiiHieur, pourntiivit le gard 

Tra*n» Bassagers, « t élégant» Chars Dortoirs ; d’un air «le innlaisc. niiez-vous rester en-
sur les Train» «le Nuit.

Le» I rains p«»uret «l’Ottuwn s«.* reli«.*roiit avec 
le» Train» pour «*t «lo Québec.

LcsTrain» dtiDiinanchc partent *1«* Montréal 
tt «b* Québec ;\ 1 h B M 

Tous !«•» Trains mnr« lu*nt d’npn^R Bh«*ur«* «h*

cor«î longtemps ici ?
~ N«‘ii , le temps de donner l«*s derniers 

«*oups «1«* cray»i) ù mon croquis et j«î ren­
trerai A Krauclmrd.

Laraméc. toucha son chapeau et s’eloi
. ....i........ . rn • •» in

parents sc sentiront sans doute fatigués 
et ne seront pas fâchés do s«* reposer
quelques heures.........Jo vais donc, avec
votre pennision, dételer l une et le conduire 
moi même ù l’écurie, puisqu'il n’y a pas 
moyeu de s»' faire servir aujard’hui dan» 
e< 11 *' auberge.

— Je suis désolé de ce cou tre-temps, ré­
pliqua lo peintre; ces «lames ne «loivent- 
être vues «le personne, nul ne <l«»it connaî­
tre le lieu de leur retraite......... Et juris,
père Laminée, continua t-il ou baissant la 
voix, j'ai sujet «î«* penser qu elles n’ont pas 
d»* passe port, et., si les saus--culottes, qui 
font la police, venaient à les presser «le 
«ju estions............

— Hum ! je comprends......... Domain
matin nous partirons au petit jour et bien

S. A. DUROCHER,
G EK A NT.

St Hyacinthe 1er Août 1880.

SEINiSsi‘
devant avoir tint sur h s

mums IIK l/KXPOSITION,
Avenue ^lont-KoynL Montréal

Cette exposition sera divisée en trois dépar-

ticole et Departement Industriel.
Cl VKKTEUK:

Mercredi, lf, 14 SeptembreCf %J 1 t; D
A I*exception des Chevaux, dn Bétail, de» 

Moutons, des Cochons qui Arriveront, 
deux jours plus tard, c.-tWl.

Vendredi, lfi Sept.
CLOTURE lo 23 SEPTEMBRE

om
$25,000

Montrai, « t laiss.ut la Station «lo Mile-Etui • gtm rapi«l**ment. Touteloi.s. il n’alla pas 
dix minute» i> u» tar«l <iu*A Ilo« b«4ju-a i.:. i n « « » »Huronii : .3,'cirrï do IXco d Ar °" C“‘ ° nll,,r?: . A«. bl“" '1(' M»clqu«s
me». conta me» do pas, il 8 arrêta et regarda at

Hureaii «l«*s Billet», 202, me St. Jacques. 13 
Place d'ArinoH, Montréal.

L. A. SENEGAL, 
Surintendant-Généra

ton ti veinent autour do lui. Sur quo person- ‘ " J , P "Z'"'""'™
ne n'ôtait A rorli*i> de l'olwcrvcr, il s appro-1 flue,n0Pt tlc /«««L Après avo.r écoute

lin qui pourra le» dévisager. L’important 6*rn«*nts 
est rpie, ce soir, hîsgnrd* » nat ionaux pa- Departement Agricole, Departement Hor- 
triotos, et surtout le sergent Nicolas qui 
les commando, no moleste pas vos pnren- ,
tes............le vais voir si «pu*hpi’un ici ne ^
pourrait leur donner un coup d’épaule en 
cas do besoin.

— Songez «pi’il serait dangereux do met­
tre dans la confidence..............

— Ne craignez rien; je ne dirai que ce 
qu’il faudra «lire. La personne sur la­
quelle je compte est Durand lui-mOmo, le 
iimitr»! «b; l'auberge. Quoiqu'il ait dé­
baptisé sa maison, qui autrefois s'npplail 
Pluriel du Cheval Blanc, pour l’appeler
hotel du Bon Datrioto et pour eu faire le . . . . . , , ,

, , , 1 . , .. L«*« entrees «lans tou» lo» Départements de-nmdez vous d«*s plus mauvais «Jacobins, vront ôtro faite» aux bureaux des secrétnir. s
c est mi brave liommo au f«>nd et je sais Montréal, lo on avant le T«*.r Septembre.
comment le prendre. La difficulté est de On peut so procurer de» liste» de prix «;t des
rabordor utijnrd'liui qu'il marie sa fille... i Formule» pom !<*» entrée» ou tout autr« r« n-
sans compter qu'il aime lever le coude et s< L'f,rI,,ont’ cn «adressant \
qu’il serait capable.............. GEO. LECLERE,

—Allons ! mon brave Laraméjs m’en àc.diiConaéil d'Agricultiirc
rapporte \ vous: mais ne perdez pas «le e „ l éTXO ;» » 1 'sfL^KN'ON,

11 ... , * 1 S«c. Conseil «h*» Art» et Manufacture»temps, car voici le coche.
On entendait, en effet, dans le lointain 

un roulement sourd sur le pavé do la 
grand’route, avec accompagnement do cia-

■-te. Madeleine.0 22 ..........4 3f>!«î .'K>.........
St. Hynointlie...9 ôü'H 414 52 f. I.'» 11 :>2
Ste. Rosalie........9 58 8 45'4 58j.......... I.........
Rritnnia Mills.. 1020........  5 DS......... ;.........
St. Li boire........102R'.............5 15..........  11 5
Upton.................. 1 (HD...........5 21 .......... 12 0
Acton.................. 1105 9 10 5 30..........12 2
Richmond ..........1245 9 45 (1 .HD..........2 HO
Sherbrooke........2 12 10457 27..........H H2
Compton............ H Hi 1110 7 5S..........4 05
Coaticookc . ...4 HD 1125 8 10 .... 4 25
Danville...............1 lo J 087 .......... !..........H 02
Arthabaska....... H «H.1137.......... .........H 55
Q'iébco................8 15 2 50 .......... ....... 7 30

PM P M P M p M A M

r>l I/*8T A M05TRBAL.
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P M A.M A M A M .M
Québec..........S 4D .................... ........... .........
Arthabaska. ...1 I «5.........0 15j........... ...........
Danville..............1242.......... 7 45 ...........!..........
Coaticooko.........1120 .........  7 23*9 10h« 15
Compton.............1140......... 7 41 9 4513 28
Sherbrooke . ...1 215.........8 10
Ricltinond.......... 2 00 9 10

1045,3 55 
1245 4 55

Acton..................3 10........... 9 52 2 28 5 3*î
Cpton.................3 3oj.........  1007 2 55 ........
St. Ciboire.........3 10,..........  1015*3 10.........
Britania Mills...................... 1020 3 20 ....
Sto. Rosalie......................... ,1028 3 42 0 10
St. Hyacinthe..4 08 7 25,1035 3 55 0 15
Ste. Madeleine.......... 7 42 105L4 35 0 30
St. Hilaire.........4 50 7 55 1103 4 55 0 12
Belœil................ 4 54 7 57*1107!5 00;........
St. Lambert....5 10 8 2511385 55 7 15
Montréal............0 00 8 45 115sio 3017 35
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EN FRANÇAIS
MODE AMELIOREE

100 Pages,
rtm i mois i Fiffliitmi

POUR S1.25.
S’ADRESSER A CE RUREAU.

! Conference faite cn Février 1881
DEVANT I.E

uLiXüiit u/kiiiuiiiQüL üïu vuLüùu.
— PAU—

BOUCHER de LABRUERE.
1&m Ko vente chez lo» libraires d«* Montréal, 

Québec, Ottawa, Troln-Rivière» ot do St. Hya­
cinthe ou h ce bureau.

l’RIX : ID CENTINS.

une minute, le garde dit tout ha»CmVrrC|-Th0 TT*0’ M'-î «devait ù ; —Prévenez ces daines, afin qu’elle ne

T’TÎ ? d,:..CTm‘n’ ot ,h r s’étonne de rien, caimer un objet qu il s oui pressa «le cacher ; Kf n „mlrilf Vf,r<
«lans une fonte de la roche. Apres, avoir 
fait entendre un coup d«; «iftletaigu et per- i 
ymit, il regagna le «entier et se mit en mar- i 1 
cho vers la ville.

V.— La Noce.

Et il courut vers la maison.
C’était bien le coelio «le terre, parti la 

io au soir de Paris et qui était presque 
aussi lent quo lo coche d'eau si renommé 
de Fontainebleau. La fanfare du du pos-y __ J t y f | v«u • uiiuiiiiLUlUim. J*«1 liiuiitiu uu UII pin-

i .. \ '. f A °lLm . I tillon retentit, et la lourde machine, traî-
L epof ue ou s est passée cette h sfoire < . • J1 * . _ « «* m l*Mi«- ■ nA* i\f»r mi-ifrn rnccrtd nnnauivnu r» n » r*o nu

(l’époque (lu Directoire) avait plus d’un 
point «je ressemblance avec colle où nous 
vivons. Alors, comme aujourd’hui, à la 
suite «le seoéugscs épouvantables qui avaient 
broyé de» milliers d’existences et de fortu­
nes, ébranlé la France jusque dans scs plus 
intimas fondements, un invincible besoin 
de plaisir s’éAit emparé de toutes les clas­
ses do la société. Victimes et bourreaux,

née par quatre rosses poussives, entra au 
galos dans la cour.

Aussitôt tout fut cn rumour. Voisins, 
badaud», gardas nationaux de service, ac­
coururent. Les gens do l’auberge eux- 
mêmes finir par se souvenir de leur devoir :

A M A M‘A SliP Mi P v
27 Juin 1881.

TRANSPORT DFS MALLFS.
n cm: a u,ir roc te simvavistiih

2 DEC KM UHF. 187H. 
DiSTKmrfcRR, MALLES. Kxiuikx»
A.M. P.M A.M. B.M.

8 00 
9 45

5 00
8 00 

11 00 
8 OO 
8 00

i

Montréal, P Ouest, 
St.Hilaire et 
rlviôr.Chainbly

si 10 00 10 00

{ I 00 
10 00 
10 00

Belle Terre à Vendre
Parties des lot» 10 et 11 dan» !«• îoèinc rang 

«lu Township tie North âtukelcy, comté de 
Shefford, MO acres dont environ 80 sont-en 
culture, et le reste bien l«oisé. Bien fourni 
d'eau ot bien clôturé. Avec une sucrerie «le 
c.oo arbres. Orande quantité, «le pruche, 20 
arpenta du Pécolo, 2 mille» de Lawreneevillc, 
où sont le bureau de ponte, de» moulin» h fari­
ne et i\ «oie, manufacture de fromage; et chemin 
«le fer en construction. 2 s\ 3 mille» de» dif-

scrvanU» cn costumes do danseuse, valets 1 férenttm églises. Prix'$1,800 et conditions
d’écurie avec (las chapeaux enjolivé» de faciles. S’adrcs»er an propriétaire soussigné.
ruban», so montrèrent portant des fiam- r «ïOHN HYDE.

J Lawrcnceville 22 Juin 1881.

Island Pon«l
Quéh»*c. r.....
St. Dama»e,8t. Domi­

nique, 8t. Pie___ 9 45
Q 00 8t. Hugues, Ste. Ho-

salie, SU Simon.. 9 45
‘00 St.AinuySt.Bernabé

8t. Judes, 8t.Lotii»
«i«î B«>n»ecours... 9 45

11 00 Laprésontation, les
Mardi, Jeudi etSn-
m«nli.......JM 30

Lt;« Lettres enregistrées doivent «3tr«* dépo 
nées au moins 15 minutes avant la fernietnn» 
«les malh‘8.

Le bureau de poste est ouvert an public <it 
8h A M à 6 h P M, depuis le 1er septembre »u 
1er Mai, et de 8 h A M à 7 h P M, depuis lo 1er 
Mai au 1er Septembre.

K. L. H. COU ILL A RD-DES P R ES*
Maître de Poste.

l‘J-78-ac-25


